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Première de couverture :  

Un tableau de Bernadette Bourgeois, artiste allingeoise.  
Voir notre hommage en fin de livret. 

Quatrième de couverture : 

Un tableau de Jean-Pierre Hoizey, premier prix catégorie 
« Abstrait » au Salon International Artistique  

de Haute Loire 2018  
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Nicole Masset Présidente, en compagnie de Mr Deville, maire d’Allinges  

et de membres du Clals lors de l’Assemblée générale 2017  

 
L'EDITO DE LA PRESIDENTE 

  2017 va bientôt tirer sa révérence. Cette année comme 
la précédente, nous a offert des moments de bonheur mais 
aussi son lot de tragédies à travers le monde. Certains ont 
perdu un parent, un proche, un ami et nous avons une pensée 
pour eux. Le CLALS a perdu un de ses poètes talentueux : le 
père Hyacinthe Vulliez. 
De nombreuses personnalités du monde de la culture nous ont 
quittés, qu’ils appartiennent au monde du théâtre, du cinéma, 
de la littérature ou de la chanson. Ils nous ont plus ou moins 
marqués et à des titres divers. C'est un film, une pièce de 
théâtre, un livre, des pensées, des écrits, des chansons qui 
nous ont touchés à un moment ou autre de notre vie, qui nous 
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ont accompagnés dans des moments heureux ou difficiles, que 
nous associons à des évènements de notre existence. La 
disparition de leur interprète ou auteur nous laisse un peu 
"orphelins" et nous fait prendre conscience du temps qui 
passe et du côté éphémère de tout être et de toute chose. A 
ce temps qui passe si vite, on voudrait dire "suspends ton vol", 
il reste tant à faire. 
En effet, nous sommes accaparés par le travail, nos familles, 
nos engagements associatifs, nos soucis, le quotidien à gérer 
et il reste parfois peu de temps pour s'attarder devant une 
œuvre d'art, aller voir un film ou une pièce de théâtre, peu de 
temps pour lire , écouter de la musique ou des chansons- 
toutes ces choses, enfin, qui rendent la vie plus plaisante et 
nous aident à avancer. 
Aimé Césaire disait de la culture :"C'est ce que l'homme a 
inventé pour rendre la vie plus vivable et la mort affrontable". 
C'est aussi l'espoir. Une exposition Picasso vient d'ouvrir à 
Bagdad. 24 peintures et dessins du peintre espagnol sont 
montrés au public dans le cadre d'une exposition intitulée 
''Picasso à Bagdad". C'est un évènement sans précédent pour 
la capitale irakienne et sa population qui connaissent le chaos 
et une violence quotidienne depuis plus d'une décennie. 
Au sein du CLALS nous œuvrons, en toute modestie, pour 
faire vivre la culture et la diffuser dans des lieux variés 
(églises, chapelles, granges, bibliothèques, espaces 
communaux, EHPAD-Thonon, Restobus) afin de toucher un 
public aussi large que possible. 
 Nous travaillons en partenariat avec des associations de 
quartiers, des bibliothèques, des communes afin d'enrichir les 
échanges. Nous soutenons des actions spécifiques (ex : 
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« Entonnons des canons » animée par Hélène Lavorel) …. 
Notre équipe active et enthousiaste propose tout au long de 
l'année des manifestations diverses : concerts, conférences, 
récitals de poésie, expositions, spectacles associant plusieurs 
arts. Nous avons aussi un atelier arts plastiques. 
Ces rencontres permettent à nos artistes de s'exprimer, de 
se faire connaître et de faire partager leur passion. Un grand 
merci à tous et plus particulièrement aux " chevilles 
ouvrières": Arlette Compan, Isabelle Dumas, Evelyne Gaël 
Galan, Janette Prost, Thierry Coulon, Marcel Maillet, sans 
lesquels, ateliers, expositions, manifestations n’auraient pu 
fonctionner ou avoir lieu. Merci également à tous ceux qui 
œuvrent dans l'ombre. 

 
 
 
 

Nicole Masset,  
Présidente , à droite   
et Arlette Compan, 
coordinatrice des 
expositions. 
 
 
 
 
Nos artistes ont du talent, ils fourmillent d'idées, font des 
propositions et les manifestations sont de plus en plus 
nombreuses. Il faut s'en réjouir mais cela demande de plus en 
plus d’investissement, de travail. Nous avons besoin de 
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davantage de personnes qui apportent une aide ponctuelle, qui 
s'impliquent au sein du comité ou du bureau afin d'alléger la 
tâche des responsables qui fatiguent et s'usent avec le 
temps. Vous pouvez également aider le CLALS en en parlant 
autour de vous, en étant présents aux manifestations, lieux 
de rencontres et d'échanges. 
Si nous avons pu réaliser toutes ces manifestations 
culturelles dans le Chablais en 2017, c'est également grâce à : 
 - Monsieur le Maire d’Allinges, François Deville, et la 
municipalité  pour leur soutien (mise à disposition de locaux  
et subvention). 
 - Les pères des Châteaux qui nous accueillent sur la colline et 
nous ouvrent leur chapelle – et nous n’oublions pas le Père 
Camille Meynet, décédé, et sa présence discrète et 
sympathique. 
 - Le père Thomas et l'association paroissiale d'Allinges 
(concert du Chœur de Crimée) 
 - Les associations de quartiers : Concise notre village 
(Thonon),  Mieux vivre à Mésinges (Allinges). 
 - Claire qui ouvre son Restobus (Vongy Thonon) pour les 
rencontres du Lecturobus. 
 - Michel et Pierre Guyon - Propriétaires du château Saint-
Michel d'Avully - qui ont accueilli "Poésie en Chablais " 
 - La bibliothèque d'Armoy qui a reçu le « Printemps des 
poètes ». 
Au nom du CLALS, un chaleureux MERCI à tous ! 
Ce bulletin est le reflet de la vie de notre association. 
Certains d'entre vous ont participé à sa réalisation. Denise 
Ruffier en a assuré la mise en page avec le talent qu'on lui 
connaît et des moyens techniques limités, ce qui est d'autant 
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plus méritoire. Nous devons également à Denise la réalisation 
de la plupart de nos affiches.  Nous avons fait de notre mieux 
pour relater tous les évènements de l'année 2017 et nous 
espérons que sa lecture vous rappellera tous les bons 
moments que nous avons partagés. 
 Lorsque vous aurez ce bulletin entre les mains une nouvelle 
année aura commencé aussi au nom de toute l'équipe du 
CLALS, je vous souhaite une année heureuse, riche en projets 
et créations. Que 2018 vous permette de concrétiser vos 
rêves et que nous nous retrouvions pour des moments 
d'amitié, d'échanges, de complicité autour de l'art et que 
nous continuions à faire vivre le cercle !  

Nicole Masset 

RECETTE... pour bien commencer l'année 
 En feuilletant d'anciens bulletins, j'ai trouvé une recette que 
donnait Danielle Gantin en 2004 : recette transmise par une 
amie et toujours d'actualité. 
 - Prenez 12 mois, débarrassez-les soigneusement de toute 
amertume, crainte, pédanterie et avarice. 
- Détaillez les chacun en 30 ou 31 morceaux, de façon à en 
avoir assez pour toute l'année. 
- Dressez chaque jour séparément en comptant un tiers de 
travail et deux tiers de gaieté et de bonne humeur. 
- Ajoutez deux ou trois cuillères à soupe bien remplies 
d'optimisme, une cuillère à café de tolérance, un grain 
d'ironie et  une bonne pincée de tact et d'égards.  
 - Relevez abondamment avec amour et tendresse, décorez 
d'un bouquet de petites attentions et servez avec 
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bonne humeur et une tasse d'entrain pas trop corsé. 
 
     MERCI DANIELLE 
 

 
Danielle Gantin à l’Exposition Internationnale Artistique de Haute Loire  

 
  Danielle Gantin, une de nos fidèles adhérentes, a quitté 
notre région récemment, pour s’installer plus au sud… au soleil. 
Danielle est une artiste, vitrailliste  passionnée mais aussi 
poète. Elle a été très active au sein du CLALS, assurant le 
secrétariat pendant plusieurs  années. Elle s'est également 
occupée du bulletin, l'enrichissant d'articles divers et variés, 
apportant un éclairage sur les  arts (musique, couleurs, 
céramique...). Elle a organisé plusieurs visites de musées à 
Genève (Ariana, Bodmer…). Elle  n'hésitait pas à monter sur 
les planches lors des soirées "Poésie,  humour, musique" à la 
Grange. 
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 Sa passion pour la culture japonaise l'a entraînée dans un 
projet ambitieux soutenu par le président de l'époque, Michel 
 Pezon. Il s'agissait d'organiser une manifestation visant à 
faire connaître, dans notre région, la culture du pays du Soleil 
 Levant. L’évènement eut lieu en mars 2002 à Thonon, aux 
Ursules et à la Maison des Arts et Loisirs. Il était placé sous 
le  haut patronage de l'Ambassade du Japon en France avec le 
soutien de la Maison de la Culture du Japon.  
 Pendant trois jours les nombreux visiteurs ont pu découvrir 
une exposition commentée, picturale et musicale, assister à 
 des conférences - débats, écouter des contes, s'initier à 
l'art du papier (origami), à l'art floral (ikebana), à la 
cérémonie du  thé, déguster un repas japonais, visionner un 
film documentaire accompagné d'une évocation théâtrale à la 
MAL.  
 
 Grâce à Danielle, le CLALS a fait "un pas de plus dans sa 
quête vers la culture universelle et intemporelle" (D. Gantin).  
Avec son départ et son récent déménagement,  nous perdons 
une artiste passionnée, attachante, qui pouvait être 
émouvante ou drôle mais nous n'en doutons pas, elle 
continuera à s'investir dans le monde de la culture sous 
d'autres cieux, quelque part dans le Sud et elle  n'oubliera 
pas le Clals et nous ne l’oublierons pas non plus !  
  
 BON VENT DANIELLE ! Amicales pensées ! 

Nicole Masset 
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« Créer, c'est résister, résister c'est créer » 
      Stéphane Hessel
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Tous les Arts sont frères, 

Chacun apporte sa lumière aux autres. (Voltaire) 
 

Tous  êtres humains connaissent, peu ou prou, 
Les  affres d’un monde perturbé.  N’est-il pas sage alors de 
  s’immerger dans les  
Arts  avec un grand A ! Ceux qui apportent la paix, la sérénité, 
  qui 
Sont,  par définition, la beauté des choses. N’est-il pas, dans 
  la nature même, des  
Frères  aussi soudés que la musique, la peinture… 
  Un chant d’oiseau sous l’archet du violon, un  
  coucher de soleil sur une toile ? 
Chacun  peut, selon sa sensibilité, y plonger et pourquoi pas, 
  s’y noyer. 
       Ici aucun risque bien au contraire. Une mélodie 
  nous 
Apporte  un bien-être du corps et de l’esprit. Pareillement la 
  toile déployant sous notre regard 
Sa  palette de couleurs osant imiter l’offrande que la nature 
  nous donne, irisant dans sa  
Lumière  étincelante tout objet terne en un bijou inviolable 
  s’alliant ainsi avec les ténèbres pour apporter 
Aux  êtres vivants une réconciliation apaisante avec ce monde 
  afin que les uns et les  
Autres  puissions lutter, à notre façon, contre une certaine 
  déshumanisation. 
   Andrée BOULLET  (Alias Voltaire ?) 

   « La culture  est toujours  plus forte que l'ignorance » 
    (Fatou Diomé-femme de lettres franco-sénégalaise) 
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HOMMAGE A HYACINTHE VUILLEZ 

 

Le Père Hyacinthe Vuillez – debout à gauche- lors d’un  
Printemps de la Poésie à Thonon 

 Le  Père Hyacinthe Vulliez  nous a quittés.  Des liens 
affectifs et culturels reliaient depuis longtemps ses amis 
poètes du CLALS à cet homme de foi et de culture. Son verbe 
poétique ne s'encombrait pas de superflu et touchait de 
manière sensible et percutante, à l'essentiel.  

   Hyacinthe aimait se retrouver dans l'atmosphère 
conviviale d'émulation littéraire de nos rencontres - le 
"printemps des poètes" par exemple. Ces dernières années, sa 
participation "physique" n'était pas toujours possible mais, 
lorsqu'il était absent, nous savions qu'il était là, dans les 
cœurs et les pensées. C'est un grand vide que ressentent 
celles et ceux qui ont eu la chance de côtoyer son humanité et 
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de s'enrichir au contact de son originale et si forte 
personnalité.  

   Le dernier "Bulletin du CLALS", paru fin janvier 2017 
lui rendait hommage en consacrant une page à sa personnalité, 
à son talent, et présentait son livre 'à la fraicheur de l'aube". 
Vous trouverez un extrait de ses textes  en fin de bulletin. 

    L'ensemble des membres du CLALS se joint à nous 
pour exprimer à tous les siens,  avec nos sincères 
condoléances, nos sentiments de chaleureuse affection. Au 
nom de tous, un message de la Présidente a été adressé à la 
famille. 

  ..." c'est à la fraicheur de l'aube que l'on goûte et savoure la 
fraicheur de la nouveauté. Chaque jour qui se lève est une 
fraicheur nouvelle..."...                Hyacinthe Vulliez 

Puisse la lumière 
de cette 
fraicheur 

nouvelle éclairer 
notre sillon de vie 

et le chemin 
d'éternité de 

Hyacinthe. 

    Jean-Yves 

 

    Illustration de couverture de son livre « Petite histoire du Saint Esprit ». 
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AGENDA DU CLALS 2017 
 

 
DE SEPTEMBRE A JUIN 

ATELIER ARTS PLASTIQUES DU CLALS 

  

 
Vernissage de l’expo à la galerie l’Art’llingeoise 

Encore une belle saison pour l’Atelier Arts Plastiques, à 
créer ensemble, dans un beau lieu tout confort et toute 
lumière, à l’Aérospatiale, lieu mis à la disposition par la 

mairie d’Allinges ! 
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 En septembre 2016, l’Atelier  comptait 19 personnes, 
dont quatre nouvelles venues.  
 Créer c’est super, montrer c’est essentiel, car une 
œuvre vue existe, et exposer génère de belles rencontres. 
 
Et donc, côté expositions : l’Atelier a toujours plaisir à 
exposer en maisons de retraite où l’on a des échanges forts 
avec les résident(e)s.  Ainsi, de mi-mars à fin mai 2017 à 
l’Ehpad « Le Verger des Coudry », à Cervens et d’octobre à 
décembre 2017 à la maison de retraite « Les Balcons du Lac » 
à Thonon. Un projet devrait voir le jour : exposer à la maison 
de retraite de Thonon où travaille Zaza, ce à sa demande. En 
août 2017, Arlette Cantillon et Jean-Pierre Hoisey ont exposé 
au Salon du Puy-en-Velay où Jean-Pierre a été primé pour son 
inspiration abstraite. 
Mi-juin 2017, à la galerie l’Art’llingeoise, l’exposition tournait 
autour de 2 thèmes proposés (et non imposés) : Un air de 
Naïfs et à la manière de Zao Wou Ki. Il y avait aussi d’autres 
travaux de la saison d’après nature... 
Ce fut l’occasion de présenter le dépliant « Les Châteaux des 
Allinges », illustré, par des œuvres faites à l’Atelier, et validé 
par la commune. L’Atelier en avait fait la proposition au Père 
Camille. Il avait apprécié la démarche et avait à cœur de voir 
sa réalisation. Dans ce « 3 volets »,  on trouve un peu de la vie 
de St François de Sales, un chemin spirituel au fil de textes 
du Saint choisis par le Père Camille, un mot sur le patrimoine 
et le Géopark, des manifestations sur site… L’impression en 
1000 exemplaires, financée par le Clals –avec la contribution 
de  l’atelier -est presque écoulée.  
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Créer c’est super, découvrir le parcours artistique d’autres 
artistes, visiter musées ou salons, en partage et complicité, 
c’est fédérateur. 
 Et donc, côté sorties : au Palais Lumière le 1er juin 
2017, on a (re)découvert le peintre Raoul Dufy, aux multiples 
talents dont dans la Mode, détaillés lors d’une visite guidée. 
Puis, fin septembre, l’exposition « Paul Delvaux, faiseur de 
rêves », peintre belge expressionniste, si particulier. 
   
 

 

St Gervazy : photo souvenir du groupe au donjon du château 

 Le week-end des 18-19/11, une partie des participantes 
de  l’atelier Arts plastiques du Clals étaient  au 18ème  Salon 
"Carnets de Voyage "de Clermont-Ferrand, sur le thème de la 
ville. Plein les yeux avec les créations originales des 
carnettistes de France et d'ailleurs, de tous âges, disponibles 
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pour partager leur sensibilité créatrice : aquarelle,  peinture,  
dessins,  plume ou crayon, écriture des mots,  films ou débats. 
         
Au programme  de la veille, sur la route de Clermont-Ferrand, 
on découvre Issoire et son abbatiale Saint-Austremoine, 
chef-d'oeuvre de l'art roman Auvergnat dont l'intérieur 
surprend par sa polychromie du XIIIème siècle, restaurée fin 
XIXème : chapelles rayonnantes et axiales ornées du 
zodiaque, mosaïques à motifs géométriques en basalte. 
Ensuite, visite du Centre d'Art Roman  et de celui d'Art  
Contemporain Christian Karoukos. Puis direction le beau 
village médiéval St Gervazy où l'on a admiré une vierge noire 
classée, typique  de la région Auvergne. Volée en 1983 et 
retrouvée 18 ans plus tard, dans une vente aux enchères, elle 
fut conservée au trésor de la cathédrale de Clermont-
Ferrand, jusqu’en 2005.  Grâce à des fonds récoltés par 
l'Association de la Vierge Noire, la Vierge Noire a retrouvé 
son emplacement d'origine, dans l'église Notre-Dame. 
  
Après un hébergement sympa à l’auberge du Montcelet. 
Surprise le lendemain ! On a eu droit à une visite particulière 
du château féodal, restauré par les habitants du village, une 
belle initiative en partage et qui abrite la collection originale 
et magnifique de jouets autour du cheval, collection donnée 
par une passionnée. 
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St Gervazy : Château et magnifique pont de pierre. Issoire : intérieur polychrome 

de l’abbatiale Saint-Austremoine . Musée jouets du cheval 
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Dépliant « Les Châteaux des Allinges » réalisé par l’atelier 
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DE SEPTEMBRE A MARS  « ENTONNONS DES 

CANONS ET DES CHANTS POPULAIRES » 

 

   

 C'est toujours avec le même enthousiasme et en toute 
simplicité,  qu'Hélène Lavorel a animé cet atelier pendant la 
saison 2016-2017.  Une vingtaine de chanteuses et chanteurs 
se sont retrouvés à "l'aérospatiale" pour six séances pendant 
"les mois les moins lumineux". Soutenus par Hélène à 
l'accordéon ou à la guitare, ils ont entonné dans la bonne 
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humeur et la décontraction des chants variés d'ici et 
d'ailleurs. La dernière séance s'est prolongée autour d'un 
buffet canadien. De bons moments partagés autour du plaisir 
de chanter ! 
  Hélène nous donne un avant-goût du programme pour la 
saison 2017-2018. 
 - une dizaine de chants populaires traditionnels  
 - 2 chansons de variété  
 - des morceaux sud-américains en vue de la  préparation d'un 
carnaval pour le jeudi 29 mars. Soirée déguisée, ouverte à 
tous dès 19h30 avec buffet canadien. 
  
 Rappel d'informations pour participer à ces rencontres:  
 
 Lieu : Centre de loisirs et crèche intercommunale d'Allinges 
(salle du bas, au fond) 
 Horaires : de 17h15 à 19h00 
 Dates : jeudis 19 octobre, 09 novembre, 07 décembre 2017 / 
jeudis 25 janvier, 01 mars, 29 mars 2018 + prolongation 
 Règlement sur place : 40 euros les 6 séances ou 10 euros la 
séance.  
 Inscriptions auprès d'Hélène Lavorel : 0616212233  /     
helenelavorel@yahoo.fr 
 
Cette activité est soutenue par le CLALS. 
 

 
« La culture ce n'est pas comme de la confiture mais comme le chocolat, 

une gourmandise qui se déguste par plaisir et se partage 
entre amis » ( Didier Hallépée) 
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LUNDI 6 FEVRIER : LECTUROBUS 

VONGY 

 

« Dessine-moi la Poésie » Marcel Maillet 
« Le détachement » Marie Cécile Matt 

 

 
Rencontre devenue régulière, celle des poètes offrant un récital 

devant un public fidèle au Restobus à Vongy 
4 Avenue des Genévriers, 74200 Thonon-les-Bains 

  

Un grand merci à Claire qui nous accueille dans son Restobus 
avec beaucoup de gentillesse. Nous rappelons à tous nos 
adhérents que le Restobus - Ligne 13 est ouvert du lundi au 
vendredi à midi et que Claire vous propose des plats copieux 
et délicieux qu'elle concocte elle-même et à des prix 
raisonnables. Elle serait très  heureuse de vous accueillir. Les 
séances du LECTUROBUS ont toujours  lieu un lundi à 14h30 ! 
 Dates pour 2018  : 5 fevrier/ 8 avril/ 4 juin/ 1er octobre /3 
décembre  
   Article à suivre  plus loin dans le bulletin…. 
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VENDREDI 24 MARS 

CHŒUR DE CRIMEE ALLINGES 

 
Retour aux sources 

ALLINGES RECOIT LE CHOEUR DE CRIMEE 
 Nouveau retour aux sources pour la célèbre formation 
vocale de Simféropol, de retour à Allinges, sur les traces de 
ses premiers pas en France, et, par là, en Europe de l'ouest. 
Peu après sa création, il était, à l'initiative du CLALS, l'invité 
des chœurs de Savoie, sous le patronage du Ministère de la 
culture. C'est à l'église d'Allinges qu'il enregistrait son 
premier CD,  les "Vêpres de Rachmaninov" et ralliait à lui tous 
les mélomanes chablaisiens.  
 En 2016, la tournée française du chœur de Crimée, 
faisait, sur proposition du CLALS, étape à Cruseilles, grâce à 
la motivation de la "chorale du Châble" ; cinq cents personnes 
emplissaient l'église. 
 Rappelons également qu'en 2015, c'est à Thonon que le 
chœur et le CLALS fêtaient les vingt ans de cette première 
venue en Chablais. Le Chœur "Amédée" (Thonon) était associé 
à l'évènement. 
  
 C'est l'une des plus prestigieuses formations 
européennes d'aujourd'hui,  qu'accueillait la commune 
d'Allinges, pour cet unique concert  2017 en région savoyarde. 
Une belle réussite, avec le concours des forces vives 
allingeoises, mobilisées pour l'évènement. La commune, autour 
de son Maire François Deville et d'Isabelle Dumas, Maire-
adjointe à la culture (et notre Vice-présidente !), l'association 
paroissiale présidée par Noêl Paysant et le Père Thomas, curé 
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de la paroisse. Un "coup de chapeau" aux "petites mains mais 
grand service",  bénévoles "de l'ombre" et aux logeurs, 
toujours là quand il le faut. 

 
  Sous la conduite de son fondateur et chef 
emblématique, Igor Mikhaïlevsky, le chœur de Crimée s'est 
produit dans une église "comble". D'emblée,  le public est 
plongé dans l'atmosphère singulière des pièces de la liturgie 
orthodoxe. Sensibilité, finesse et rigueur se conjuguent alors 
pour sublimer les voix du chœur. 
 C'est à un patchwork de chants traditionnels de 
Crimée, ukrainiens et russes, auquel nous sommes ensuite 
conviés. Des chants  aux couleurs vocales attachantes, aux 
accents festifs ou nostalgiques. Ponctuellement, les 
instruments de musique et l'expression chorégraphique, 
complètent "l'envol" des voix. Et quel frisson communicatif 
lorsque "souffle le vent" du chant final ! 
  L'esprit encore empli des mélodies venues "de l'est" et 
des instants partagés dans l'intimité des rencontres, 
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choristes et logeurs se retrouvent à l'heure des « au revoir ». 
Les appareils crépitent pour les dernières photos avant  la 
promesse de se retrouver en 2018! 
   à vos agendas... pour le RENDEZ-VOUS 2018... 
 

 
 

CONCERT DU CHOEUR DE CRIMEE 
dimanche 18 mars 2018 

CHÂTEAU SAINT MICHEL D'AVULLY 

Brenthonne 

Retenez votre date, dites-le et à bientôt pour le retour 
de ces voix, venues de l'autre extrémité de l'Europe ! 

 

 

 

 

                                                 Inga  

        Mykhaïlevskaya 
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VENDREDI 7 AVRIL : 

      6ème PRINTEMPS DES POETES ARMOY 

 

 

 
 

Printemps des poètes à la bibliothèque d'Armoy  

 Organisé par le Clals et la Bibliothèque Municipale 
d'Armoy, qui nous a  fort sympathiquement accueillis, le 
printemps des poètes 2017 a été une réussite. 

15 Poètes et Musiciens : Anna-Line (Céline Lopes-Lejeune), 
Michel Aguettaz, Philippe Brand, Jean-Paul Cleret, Thierry 
Coulon, Sylvette Divizia-Bayol, Annie Favre ( qui anime 
l'atelier Les Glaneuses de Mots des Balcons du Lac), Jean-
Pierre Hoizey, Hélène Lavorel, Marcel Maillet, Marie-Cécile 
Matt (La Plumière), Janette Prost, Georges Sarras-Bournet, 
Elisabeth Scharwatt, Freddy Touanen, ont participé, écrit, 
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envoyé, déclamé, accompagné, les textes. Hélène et Freddy 
ont assuré les intermèdes musicaux fort bien choisis, Georges 
et Jean-Paul ont enrichi eux-mêmes leurs  poésies à la 
guitare. 

Janette a honoré de deux textes l'année Charles Baudelaire. 

Le thème, choisi par le trio organisateur, Janette, Marcel et 
Thierry, a été « Ombre et Lumière », qui pouvait s'entendre 
et s'est entendu comme ombre ou lumière, ombre contre 
lumière, ombre avec lumière, ombre et lumière... pour le plaisir 
et l'attention des trente à quarante spectateurs présents. 

Qui ont apprécié aussi le verre de l'amitié offert par l'équipe 
de la Bibliothèque d'Armoy et le Clals. 

Merveilleux moments, à renouveler... en 2018  
 

!  
Photo James GAILLET 
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LUNDI 24 AVRIL 

CAUSERIE PAR JANETTE PROST 

« PAUL SERUSIER, UN PROPHETE 

EN TERRE BRETONNE ». 
 

 
 

Causerie aux  Balcons du Lac par Janette Prost 
                 

Les Balcons du Lac nous ont accueillis une nouvelle fois pour 
une causerie présentée par Janette Prost avec l'assistance 
technique de Joseph Ticon que nous remercions. Cette 
causerie était organisée  en partenariat avec l'association 
"Concise, notre village".  Janette a permis au public, résidant 
et habitués de l’extérieur, de découvrir la vie de ce peintre 
postimpressioniste, appartenant à l’école de Pont-Aven et à 
l’origine des nabis mais peu connu du grand public. Elle nous a 
entrainés dans son univers coloré et dans un voyage en terre 
bretonne, sa source d'inspiration (paysages, habitants, 
coutumes). La projection de nombreuses toiles de Sérusier 
ont réveillé des souvenirs  de Pont-Aven et de la Bretagne. 
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 Le peintre à la barbe rousse est né à Paris en 1864.  En 1888, 
il se rend à Pont-Aven.  Il y rencontre Gauguin et devient un 
adepte enthousiaste  de ses thèses et fait partie de ce 
groupe de peintres (école de Pont-Aven) attirés par la 
Bretagne  considérée alors comme une région  exotique. 
      Il fonde le groupe des nabis (prophète en hébreu), formé 
de jeunes et brillants artistes dont Pierre Bonard  et Maurice 
Denis. Ils sont tous épris d'ésotérisme et de mystères, 
désireux de remonter aux sources de l'art primitif et de 
libérer leur peinture  des exigences du réalisme et de 
l’impressionisme. Ils parlent sans cesse de couleurs et de 
tons. 
      En 1896,  il découvre Châteauneuf-du -Faou.  Il y fait 
construire une maison dont il décore les murs de peintures 
d'inspiration mythologique, ésotérique et religieuse. Il peint 
également les murs du baptistère de l’église paroissiale Saint 
Julien.  Il vivra à Châteauneuf du Faou  jusqu'à sa mort  avec  
de brefs séjours à Paris.  Il dira : " Je me sens de plus en plus 
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attiré par la Bretagne, ma vraie patrie puisque j'y suis né de 
l'esprit. " 
       Il peint sans se lasser des paysages, des scènes  ou des 
personnages du terroir. 
      De 1921 à 1927, époque où  sa femme Marguerite -
Gabrielle Claude est souvent hospitalisée et où il supporte mal 
la solitude, il peint ses rêves : elfes, fées, chevaliers...mais 
aussi des natures mortes. Il meurt à Morlaix en 1927. 
      Son œuvre, mal comprise de ses contemporains (couleurs 
en aplats,  perspectives fausses ou inexistantes, ligne 
d'horizon très  haute) se révèle au cours du 20e siècle  grâce, 
notamment, à son épouse qui se consacra à sa mise en  valeur. 
 
Photos. Plus haut : «  Autoportrait à la barbe rutilante ».  Cette œuvre  fut 
achetée lors d'une vente aux enchères à Brest par le  maire de Chateauneuf du 
Faou où un musée  sera consacré au  peintre. La toile,  peinte vers 1907-1908 et   
offerte par l'artiste à son ami Maurice Denis, revient dans la commune  110 ans 

après sa création.  Ci-dessous : « Le battage du blé noir », a été peint au Pouldu en 
1890 lors d'un séjour avec Paul Gauguin. "Si le dessin est simple et beau, si la 
couleur est simple et expressive, n'est-ce pas la plus grande ambition qu'un artiste 
puisse avoir" ? (Paul Serusier) 
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DIMANCHE 28 MAI :  

POESIE EN CHABLAIS  

CHATEAU D’AVULLY 

 
 

 
 
C'est au château Saint-Michel d'Avully, dans la belle salle 
des blasons, qu'a lieu la reprise de " Poésie en Chablais. 
(Les cinq premières éditions ont eu lieu à Champanges de 
2003 à 2007). 
 
 Cette manifestation est à la fois un salon de la poésie où les 
poètes participant à la manifestation proposent au public 
leurs œuvres, suivi d'un récital poétique. 
 On ouvre la séance par un texte de Yves Bonnefoy dédié aux 
mamans dont c'est aujourd'hui la fête. Se succèdent ensuite 
quinze intervenants venus de toute la Haute-Savoie. Thèmes 
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variés. Chacun, poète, auteur-compositeur, musicien donne son 
meilleur, pour la satisfaction d'une cinquantaine d'auditeurs. 
Clôturée par un hommage à Jean-Vincent Verdonnet, cette 
belle manifestation séduit tous les participants. 
 Puis le public se presse aux stands des poètes, on 
s'intéresse, on feuillette, on échange avec les auteurs avant 
de se retrouver autour du verre de l'amitié.  
 Merci à Michel et Pierre Guyon qui nous accueillent avec 
chaleur et générosité dans ce lieu chargé d' histoire où les 
artistes ont éprouvé plaisir à faire valoir leur talent. 
 Étaient présents :  
 Poètes: Thierry Coulon, Madeleine Covas, Sylvie Domenjoud, 
Leo Gantelets, Jean-Pierre Hoizey, Solange Jeanberné, 
Marcel  Maillet, Marie-Cécile Matt, Rémi Mogenet, Guillaume 
Riou, Denise Ruffier. 
Auteurs-compositeurs: Jean-Paul Cléret, Georges Sarras-
Bournet. 
Musiciens: Hélène Lavorel, Michel Larose 
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LUNDI 12 JUIN 

  LECTUROBUS  
 

 
 

« De ma Bretagne au monde entier »  
   Marcel Maillet et Janette Prost 
« Contes Bretons » Thierry Coulon 
 

 Avec la participation de  
         Marie-Cécile Matt 

 
 
 
         Le bus est toujours aussi pimpant; les pâtisseries sont 
toujours  excellentes et les habitués s'y retrouvent avec 
plaisir tous les deux mois. Difficile de rendre compte  de 
toutes les interventions.  Quelques instantanés; Janette nous 
explique sa découverte  du poète  Adonis, son plaisir à lire le 
dernier livre  de Bernard Pivot et nous dit quelques poèmes 
évoquant l'automne. Grâce à Marie-Jo Folliet nous nous 
promenons dans Copenhague et visitons ses musées. Marie-
Cécile Matt et Jean-Pierre Hoizey nous invitent à partager 
leur univers poétique. Marcel nous dit le poète  breton Xavier 
Grall et nous présente son propre recueil "Dans la pulpe du 
feu". A chaque  rencontre, Thierry nous dévoile la sagesse des 
contes  de toute origine. 
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Mercredi 25 JUILLET : 

Ce que disent les Contes 

du Baïkal ? 

Philippe Guichardaz 

Château des Allinges 
 

 
 

 Après "Baïkal et Léman, l'impossible comparaison" en 
2015, Philippe Guichardaz a donné une conférence -diaporama 
sur les contes du Baïkal. Nombreux était le public, réuni à 
l'Art'llingeoise : cadre idéal puisque la galerie accueillait des 
tableaux des élèves des Beaux- Arts d’Irkoutsk, capitale de la 
région du Baïkal. Avec passion et compétence, Philippe a 
captivé son auditoire et l'a transporté aux bords du Baïkal.  
A l'issue de la conférence, Annick Régné et Thierry Coulon, 
conteurs, ont interprété deux contes extraits du livre " les 
cornes magiques d'Ogaïlo" (le rocher de la trompe et la 
mouette mystérieuse). Merci à tous les trois pour ce 
dépaysement.  Comme à l’accoutumée, c'est autour du verre 
de l'amitié que la conférence s'est poursuivie. 
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    LES CONTES DU BAÏKAL, 

au delà de l'exotisme,  

une étonnante modernité 
 

 Les contes du Baïkal nous viennent de loin, 
dans l'espace comme dans le temps. Dans 
l’espace, puisqu'ils viennent de  Sibérie 
orientale, à 8000 km du Léman. 

 Dans le temps, puisqu'ils sont nés chez les populations qui 
habitaient les rives du lac sibérien bien avant l'arrivée des 
Russes au milieu du 17ème siècle, les Bouriates, descendants 
des Mongols de Gengis Khan. 
 Ils mettent en scène des pêcheurs, des chasseurs, des 
éleveurs, confrontés à la rude nature sibérienne, à l'immense 
taïga, à des vents impétueux, aux puissantes rivières et, 
surtout, à l'imposant Baïkal, tous incarnés dans des 
personnages à la fois mythiques et réels. 
 Lisant ces contes, admirant leurs illustrations, nous sommes 
donc transportés dans un univers extrême-oriental et nous 
goûtons le charme de son exotisme. Mais en même temps, 
découvrant la farouche volonté d'Angara, fille de Baïkal, de 
choisir elle-même son époux plutôt que de se laisser marier 
par son père, admettant avec le jeune Garanka qu'il ne faut 
pas tirer du lac plus de poissons que de raison, méditant le 
châtiment que subit le mammouth jouant de sa force pour 
agresser la nature, nous nous trouvons au cœur de questions 
de notre vie d'Européens d'aujourd'hui. 
 Au-delà de l'exotisme, les contes du Baïkal nous touchent 
parce qu'ils nous concernent. (Philippe Guichardaz). 
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    DIMANCHE 30 JUILLET :  

        CONCERT 

      GEORGES SARRAS BOURNET 

ET MICHEL LAROSE 

CHAPELLE DE MESINGES 

 
 Public nombreux pour ce retour "au devant de la scène" 
de l'attachante chapelle séculaire du quartier de Mésinges à 
Allinges. Le CLALS et l'association "Mieux vivre à Mésinges" 
avaient uni leurs efforts pour la réussite de cet évènement 
"créateur" d'une nouvelle vie de ce lieu désacralisé.  
 Les ainés se souviennent des concerts vocaux et 
musicaux déjà initiés ici par le CLALS dans les années 80/90. 
Le quartier a pris progressivement de l'ampleur et sa vie 
locale s'est dynamisée autour de l'association de village, 
créée il y a quelques années. Tout était donc réuni pour 
qu'ensemble, les deux associations œuvrent à ce retour 
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culturel et festif (la culture étant une fête), de 
l'incontournable site. 
  Deux artistes bien connus dans le Chablais ont offert 
leur talent au public venu fêter l’évènement. 
- Georges SARRAS-BOURNET, chanteur, auteur-
compositeur-interprète, membre du CLALS, dans un 
répertoire aux accents poétiques.  Des textes humanistes où 
les lucides observations de notre société conduisent, passant 
parfois par la nostalgie évocatrice, à un confiant espoir.  La 
critique ou la dérision, parfois la révolte ... sous-jacentes 
peuvent se compléter d'un humour qui ne manque pas de "sel". 
Les musiques originales soutiennent efficacement 
l'interprétation des textes. Georges se livre à nous, avec ses 
états d'âme, ses bonheurs et ses doutes ; avec sensibilité, il 
nous ouvre les portes de son "univers" et nous interpelle. 
-  Les guitares électro acoustiques de son musicien-complice 
Michel LAROSE, donnent toute leur dimension aux 
interprétations de Georges dans une saisissante virtuosité 
musicale. 
  Public, organisateurs et interprètes, rassemblés sur 
l'accueillante petite place extérieure, prolongeaient les 
échanges autour du verre de l'amitié offert par "Mieux vivre 
à Mésinges". 

      

 

      

- Chapelle "comble" pour l'évènement 
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       DU 6 AU 18 AOUT 

38° SALON INTERNATIONAL 

ARTISTIQUE DE HAUTE LOIRE 

 
Centre Pierre Cardinal 

Le Puy en Velay 

 C'est une tradition bien établie, que celle du partenariat 
entre le CLALS et le second plus important salon français en 
régions en nombre d'œuvres présentées. Comme toujours, le 
rendez-vous du Puy-en-Velay aura été un grand moment de 
culture partagée dans la chaleur des relations nouées. Un 
grand brassage d'idées, de styles, de tendances, de 
techniques...au cœur de la création plastique d'aujourd'hui. 

 Sous l'impulsion de son créateur emblématique, Jacques 
Bernard, les "cartes blanches" marquent l'ouverture en 
direction des actions culturelles "de terrain", au service des 
arts et des artistes comme de la diffusion artistique auprès 
du plus large public. 

- Dans le cadre de sa "carte blanche", le CLALS était présent 
avec les œuvres de douze artistes savoyards, dans un 
éclectique panorama créatif : 

Arlette Cantillon, Arlette Compan, Christine Doucet, Danielle 
Emblard, Jacqueline Fénix, Jean-Pierre Hoizey, Yves Masset, 
Denise Ruffier, Yvan Totoche, Virginie K, peinture. 
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-Sylvette Divizia Bayol, photographie d'art (prix "photo- art 
numérique " 2014) 
- Jean-Jacques Sarazin, gravure eaux-fortes (prix" gravure" 
2016)  

 Au-delà de la sélection par l'intermédiaire du CLALS, qui 
constitue déjà en soi, une sérieuse référence, le salon 
attribue une quinzaine de prix (sur 250 à 300 artistes 
présents. C'est dire si l'obtention d'un prix revêt, ici, une 
importance significative. Le rayonnement de celui-ci peut 
compter dans une carrière 

Félicitations à JEAN-PIERRE HOIZEY, dont les œuvres ont 
obtenu  le PRIX "PEINTURE ABSTRAITE" 2017. 

 Dans le cadre de l'ouverture aux "arts du monde" le salon 
présentait, par l'intermédiaire de l'Association "Arts sans 
frontières" (Montpellier). et du CLALS, deux œuvres de l'un 
des peintres contemporains majeurs de Crimée, Ramazan 
Uséïnov. Le vernissage du Salon s'est tenu en présence de 
Polina Mikhaïlevskaïa, Présidente d'Arts sans frontières et 
représentante de l'artiste en Europe (voir rubrique "Arts 
sans frontières) 

 Au soir du vernissage, auquel assistait une importante 
délégation du CLALS, conduite par notre Présidente Nicole 
Masset, la traditionnelle soirée nous rassemblait dans la salle 
de spectacle comble du Centre Pierre Cardinal, autour de 
Jacques Bernard, responsable du salon mais aussi comédien-
metteur en scène du "Théâtre du rêve" et ses partenaires: 
Christian Chanéac, André Douce (chant, guitare), Gérard 
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Avond (accordéon. Des instants poignants au contact des 
textes et musiques de Brassens et Renaud. A cette occasion 
soulignons le concours d'un tableau de Denise Ruffier 
représentant ces deux artistes dans l'intimité d'une 
touchante et complice proximité). 
 Merci, félicitations à tous et rendez-vous au 39° salon 2018 ! 

              

                                       Ramazan Uséïnov 
 
 
 
 
 
                        

        
                                                               
 

 
 
 
 
 
 
 
                      Virginie K 
 
 
 
                 Jean-Jacques Sarazin      
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Yves Masset 
 
 
 
          
 
 
 
     Sylvette Divizia Bayol                      
           
  
 
 
                                                                Jacqueline Fenix  
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 Jean Pierre Hoizey                     
 
 
 

     
 
       Christine Doucet 
            
      Arlette Cantillon   
                                            
                  
        
       
 
 
 
 
 
 
 Arlette Compan 
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Yvan Totoche 
   
 
 
 
           
                                                                  Denise Ruffier 
 

 
 
 
 
 
 
 
Danielle Emblard  

 
Notre Ami Jacques Bernard 
     Président du CAPA en  
compagnie de Mme Portal  
    Adjointe à la culture  

Du Puy en Velay 
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DU JEUDI 17 AOUT AU 

DIMANCHE 27 AOUT LE CLALS 

DANS TOUS SES ETATS 

 

 

  La dernière semaine d'août est traditionnellement celle 
du "CLALS dans tous ses états ". C'est l'occasion pour tous 
les peintres, sculpteurs, céramistes, photographes qui le 
souhaitent de se retrouver à l'Art'llingeoise pour une 
exposition commune. Une trentaine d'entre eux ont proposé 
leurs œuvres aux visiteurs qui en ont apprécié la qualité et la 
diversité tant dans la technique que l'inspiration. Six poètes 
proposent également leurs ouvrages littéraires. 
 

 
 Poètes et musiciens se sont retrouvés ce samedi à la Grange 

des Châteaux pour leur rencontre annuelle. 
 
 Les anciens sont là : Janette Prost, Patricia Chatelain, 
Sylvette Divizia-Bayol, Christine Doucet, Nicole Masset, 
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Marie-Cécile Matt, Denise Ruffier, Philippe Brand, Thierry 
Coulon, Jean-Pierre Hoizey, Marcel Maillet. On connaît leur 
talent, on sait le registre de leurs textes...  on les attend et 
on apprécie : c'est toujours plaisir à les écouter.  
 On découvre aussi des talents nouveaux. Anna-Line ouvre le 
récital par un texte révélant sa sensibilité, suivi d'une 
chanson interprétée d'une voix claire et harmonieuse. Jean-
Paul Cléret met au service de ses textes chantés, une voix qui 
vous envoûte. Au clavier, Élisabeth Scharwatt assure avec 
virtuosité les intermèdes musicaux; elle fait également valoir 
la qualité de ses textes et sa maîtrise du chant. 
 La soirée se termine par le partage de quelques nourritures 
terrestres ; l'occasion d'entretenir l'amitié entre les artistes 
et un public fidèle et nombreux à ce rendez-vous annuel. 
  
   Le lendemain le CLALS est à nouveau "dans tous ses 
états ". En ce dimanche après midi ensoleillé, les visiteurs 
sont conviés à des animations diverses sur la colline des 
châteaux. Les improvisations musicales de Sylvette invitent à 
la méditation dans la pénombre de la chapelle. Sous le porche, 
Arlette, Denise et Isabelle (Zaza) proposent des 
démonstrations de techniques picturales (dessin, peinture, 
pastel...). Dans la grange, des enfants attendent patiemment 
que Sylviane dessine avec talent leur portrait. Pas très loin, 
assis à une grande table, des enfants accompagnés de leurs 
parents, armés de feutres et de feuilles de papier en couleurs 
dessinent avec application. C'est l'atelier créatif de poésies 
illustrées d'Anna-line qui n'a pas hésité à prolonger son 
atelier bien au-delà de l'horaire annoncé. Il était impossible 
de ne pas répondre à la curiosité ou d'interrompre l'esprit 
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créatif et le plaisir d'un groupe d'adultes porteurs de 
handicap et oh combien motivés ! 
  
  L'après-midi s'est terminée dans la chapelle où nous 
avions rendez-vous avec Sylvette, Jean-Paul et Marcel qui 
nous présentaient : " Le poème à la recherche du dieu ". 
Mêlant leurs propres textes à ceux d'auteurs connus (de René 
Chars à Philippe Jaccottet en passant par Paul Eluard, René 
Guy Cadou, Pierre Oster et d'autres), Jean-Paul Cléret et 
Marcel Maillet nous emmènent sur le chemin d'une poésie qui 
s'interroge sur le mystère de la nature et de la vie. Pour les 
accompagner, Sylvette Divizia -Bayol interprète  au clavier 
une musique qu'elle a choisie accordée à cette quête. 
Moments hors du temps et chargés d'émotion. Le public 
attentif les applaudit longuement. 

              
 Après le verre de l’amitié, nous terminons la journée par un 
casse-croûte au cours duquel Nicole Masset remet à Jean-
Pierre Hoizey le diplôme qu'il a obtenu au 38ème Salon 
International Artistique de Haute-Loire (prix de peinture 
abstraite). 
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 Ce fut un beau week-end ensoleillé et convivial, fait de 
rencontres, de partages, d'émotions. Un grand MERCI à tous 
ceux qui, d'une manière ou d'une autre, par leur 
investissement au sein du CLALS ont contribué à la réussite 
de ces journées.  
  
 Ci-dessous le poème d'Anna-line, écrit après la soirée 
poétique et musicale à la Grange.  
 

Poésies de l’âme, poésies du cœur, 
D’ici et d’Ailleurs, 

Un précieux Cadeau, une fleur, 
Un arc-en-ciel aux mille couleurs, 

  
Tous ces mots sont un recueil, 

Inscrits sur le temps où rien ne s’effeuille, 
Où tout se dit sans le moindre écueil, 

Une invitation, un si bel accueil, 
  

Douceur et sentiment, 
Ont pris place en ces mots du moment, 

Les plus purs, les plus évidents, 
Comprendre et partager l’Important, 

  
Retrouvailles du passé, 

Présent heureux, soutien protégé, 
Les âmes se reconnaissent en leur destinée, 

Et en leur Lien d’Amour désintéressé, 
  

Nul besoin de grandes aventures, 
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Simplicité, sincérité sont de belle nature, 
Respect, humilité, si belle allure, 

L’être s’habille alors, de sa plus essentielle parure, 
  

En ce sens, tout est écrit, 
En nos cœurs, tout est compris, 
Grande chance de concevoir ici, 

Que Tout demeure entre nos mains et… infini… 
            Anna-line…  Le 27 août 2017 
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LE 2 SEPTEMBRE FORUM DES 

ASSOCIATIONS A THONON 

 

 
  
 
 
 
 
 
 
 
  Le CLALS, dont, au delà d'Allinges, l'action s'étend 
également sur l'agglomération thononaise, est membre de 
l'OMCA (office municipal de la culture et des arts). À ce 
titre, il est en relation avec les services culturels de la ville 
de Thonon et a participé cette année encore au forum des 
associations de la capitale du Chablais. Il est important que 
nous soyons présents lors de ces rencontres où se côtoient 
associations culturelles, sportives et de loisirs. C'est 
l'occasion de rencontres et d'échanges intéressants qui 
permettent de nous faire connaître. Lors de ce forum, on 
réalise aussi combien le tissu associatif est riche dans notre 
secteur. En effet ce sont 150 activités qui sont proposées au 
public cette année. 
 Le CLALS figure dans le guide des associations 2017-2018 
(culture-sports-loisirs) édité par la ville de Thonon-les-Bains 
et ce depuis de nombreuses années. Ce guide est largement 
diffusé dans la région. 



50 
 

 
LUNDI 2 OCTOBRE 

LECTUROBUS 

 
 
 
 
 

Une vie en poésie Jean Paul Hoizey 
Poésie d’automne Marcel Maillet 

Faits d’hiver et d’été Marie Cécile Matt 
 

 

 
 
    Le public, tout à l’écoute…..à suivre… 
     
 
 
"Il n'y a pas besoin de brûler des livres pour détruire une culture. Juste 

de faire en sorte que les gens arrêtent  de les lire ».  
       (Bradbury  -Farenheit 451) 
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DIMANCHE 8 OCTOBRE 

CONCERT D’AUTOMNE AVEC 

ALPENLACH 

CHATEAUX DES ALLINGES 

 
 

 Musique champêtre aux Allinges, le 8 octobre 

  Pour la 2ème année consécutive, la saison d'animations 
culturelles du CLALS sur le site des châteaux s'est terminée 
en musique par un concert avec l'orchestre champêtre " 
ALPENLACK " dirigé par Marcel Favier. Cet ensemble 
intergénérationnel est composé de musiciens issus de l'ex 
harmonie municipale de Thonon-les-Bains. 

  Le soleil était radieux, la température clémente, aussi, 
nombreux étaient les spectateurs qui se pressaient devant 
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l'Art'llingeoise. Les musiciens nous ont offert un programme 
varié : standards de jazz américains, paso doble endiablés, 
airs bavarois entraînants mais aussi des airs légers ou 
nostalgiques, piochés dans le répertoire des années 30 et 40. 
"Le petit vin blanc", "on n'a pas tous les jours 20 ans", "tout 
va très bien madame la marquise... " ont réveillé des souvenirs 
auprès du public qui a souvent accompagné les musiciens en 
chantant ou fredonnant. Le concert s'est achevé avec une 
reprise de "c'est si bon" à la demande de l'auditoire 
 Musiciens et spectateurs se sont retrouvés autour du 
traditionnel verre de l'amitié pour un moment de convivialité.  
 Merci à Marcel et à ses musiciens pour ce concert et pour 
leur bonne humeur communicative .C'est toujours avec plaisir 
que nous les retrouvons ! 

 

 
« La culture ne s'hérite pas, elle se conquiert ». 

 (André  Malraux) 
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       SAMEDI  4 ET DIMANCHE  

5 NOVEMBRE 

SALON DU LIVRE DE RIPAILLE 

 
 
 

  
 
 

L’espace du Clals  
Auteurs et poètes 

 
Le rendez-vous incontournable en région lémanique, des 
auteurs, éditeurs, libraires, associations, sociétés "savantes" 
(littéraires, poétiques et patrimoniales)... a connu une belle 
réussite. L'édition 2017 a été marquée par de vivantes 
animations participatives pour le public, la présence (active) 
de son invité d'honneur, Patrick De Carolis et un record 
d’affluence. 
  Après plusieurs années d'absence, le CLALS était à nouveau 
représenté au Salon. Cinq de nos poètes et auteurs 
(J.P.Cléret, J.P.Hoizey, M.Maillet, M.C.Matt, D.Ruffier) ont 
ainsi pu proposer leurs œuvres au stand du Clals. Trois autres 
membres de notre association étaient également présents à 
leur propre stand (P.Brand, T.Coulon, C.Gaillet ) . Les auteurs 
étaient nombreux, les livres présentés d'une grande diversité. 
Ce salon à attiré plus de 1500 visiteurs. L'intérêt de 
participer à un tel salon est de faire connaître ses écrits, de 
vendre bien sûr, mais ce sont aussi des rencontres et de 
fructueux échanges. Alors, à toutes et tous, bonnes lectures ! 
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DIMANCHE 26 NOVEMBRE  

FESTIVAL DES CHORALES 

ALLINGES 

 
 

 

300 choristes chantent l'amitié chantée 

 Dans le prolongement des "Chœurs de Savoie" des 
années 90, le "Festival des chorales" s'inscrit dans les 
traditions allingeoises et rassemble aujourd'hui les forces 
vives de la culture vocale régionale. En présence de Mr. 
François Deville, Maire de la commune, Nicole Masset, 
présidente du CLALS et Isabelle Dumas, Maire adjointe à la 
culture,  Présidente de "Festiv'Allinges" et Vice Présidente 
du CLALS (+ dix ans de présidence !), accueillaient la "foule" 
des grands jours" et les douze chorales participantes dans 
une salle communale comble. 

Au-delà des chorales chablaisiennes, deux formations 
complétaient l'effectif vocal ; l'une venue de l'agglomération 
annécienne, l'autre du plateau de Hauteville, dans l'Ain. 
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La "Chorale de la côte" (Cervens), la chorale des "Tulliérands" 
(Thonon), le chœur de femmes "Canta'elles" (Hauteville), 
Chorale "Les Mouettes" (Amphion), le chœur "Arpège" 
(Seynod), la chorale "La Mi chœur" (Thonon), le choeur 
"Amédée" (Thonon), la chorale "Lac et collines" (Ballaison), le 
chœur "Lous izès de Pellouia" (Vacheresse), la chorale "L'air 
de rien » (Lugrin), le choeur "Allegria" (Bons en Chablais), le 
choeur "Acli" (Annemasse)... rivalisaient de qualités 
respectives. 

 D'emblée, le ton était donné, permettant à tous de 
comprendre qu'il ne s'agissait pas d'un "concours-
compétition" mais, d'une "fête de l'amitié chantée". Un plaisir 
partagé, stimulé par le chaleureux dynamisme d'Isabelle 
("Zaza" pour tous ses amis), responsable-coordinatrice, mais 
aussi animatrice du jour. 

Un répertoire éclectique, allant des chants issus de traditions 
populaires à des pièces plus classiques, d'ici ou d'ailleurs, 
emportait un auditoire captivé, qui, à maintes reprises 
unissait sa voix à celles des choristes. Parfois, les 
instruments d'accompagnement, (piano, guitare, accordéon, 
cor des Alpes, trompette...) venaient judicieusement à l'appui 
des voix… Et quelle apothéose lorsque les 300 choristes, 
rejoints par les voix d'un public  fervent, interprétaient à 
pleins poumons "les Allobroges", pour conclure. Ce chant créé 
par Joseph Dessaix, natif d'Allinges et dont on vient de fêter 
le bicentenaire de la naissance, est  devenu un véritable 
"hymne" savoyard. 
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La non moins festive et traditionnelle soupe à l'oignon 
prolongeait la rencontre jusqu'à une heure tardive de la 
soirée. Des échanges passionnés se mêlaient aux chants repris 
en chœur et qui fusaient allègrement. Les musiciens "s'en 
donnaient à cœur joie" à la demande des uns et des autres et 
le rendez-vous était pris pour l'édition 2018 du Festival des 
chorales. 

Un "coup de chapeau " et un grand merci aux artisans de 
cette réussite; en particulier aux bénévoles de la commune et 
du CLALS, qui, aux côtés de "Zaza", n'ont ménagé ni leur 
temps, ni leurs efforts ! 

  

Les Chefs de chœur à l’honneur 
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JEUDI 30 NOVEMBRE 

3 AUTEURS SE « LIVRES » 

 

 

 

 

 

Trois auteurs chablaisiens se sont livrés, salle de 
"l'Aérospatiale" à Allinges, en cette soirée neigeuse et froide 
de fin novembre; pas de quoi inciter à partir de chez soi... 
Chaleureuse rencontre avec les participants. 
  
- ANTICIPATION : Michel Marchat : "Ils ont perdu la tête" 
  L'auteur part de sa "photographie" personnelle d'une 
situation politique et sociale d’aujourd’hui, pour nous entrainer 
sur les chemins imaginaires (visionnaires ?) d'une  anticipation 
qui mêle habilement réalité et mystère, humour et émotion.  
Et quand surgit l'imprévu, la tension ne disparait pas. Une 
fable dans l'air du temps  
  
- SCIENCE FICTION : Daniel Bouvet "Mandat céleste pour 
une planète bleue" 
  Photographe et cinéaste, l'auteur nous entraine dans une 
trilogie de science fiction. Avec lui, embarquons-nous à bord 
du "Prométhée" (le bien nommé) pour une Odyssée humaine 
aux dimensions galactiques, jusqu'aux aux confins de nos 
infinis cosmiques. Emboitons le pas d'une élue d'un 
programme classé secret et partons pour l'aventure ! 
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- PATRIMOINE : Gilles Bondaz: "La pêche aux souvenirs" et 
"guérites et pêcheurs du Léman" 
   Avec ses amis Roger Fillon, Michel Coex, Guillaume Mouchet, 
Joseph Ticon, l'auteur signe deux ouvrages anniversaires de 
l'écomusée de Thonon (hommage aux pêcheurs qu'il a côtoyés 
durant des décennies. A partir d'une réalité de vie 
professionnelle, comment aborder les défis à venir ? Nous 
sommes là dans une mémoire de la tradition pour mieux 
"lancer des ponts" vers des perspectives d'avenir. La riche 
documentation photographique vient à l'appui de 
l'argumentaire et nous place au cœur de la vie des rives du 
Léman. 
  
Belle rencontre qui s'est prolongée autour du "beaujolais 
nouveau", offert par les auteurs ! 
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LUNDI 4 DECEMBRE 

LECTUROBUS 

SUR LE CHEMIN DE 

COMPOSTELLE 

 
 
 
        Attardons nous sur la cinquième et dernière séance de 
l'année dont le thème  était "Sur le chemin de Compostelle ". 
Ce thème a attiré  plus de vingt personnes. C'est dans un 
Restobus  "plein à craquer" que Denise Ruffier nous a conté 
son périple de Sarria en Galice à Santiago, illustré de 
nombreuses photos. C'est la  concrétisation d'un rêve insensé, 
inaccessible qui a muri au fil du temps. Denise s'est 
longuement préparée, comme une sportive avant de prendre la 
route avec son ami Bernard qui l'a toujours encouragée. Petit 
exploit, minimise Denise mais quel exploit quand on connaît les 
difficultés  qu'elle  a dû surmonter, la souffrance parfois, le 
découragement aussi. Une volonté de fer l'a animée tout au 
long des 120 kilomètres parcourus. Bravo Denise pour cette 
leçon de courage. 
       C'est en empruntant la via Podensis que Marcel Maillet a 
rejoint Saint-Jacques. Ce chemin, il l'a parcouru à vélo et non 
à bicyclette (nous étions nombreux à ne pas faire de 
différence entre ces deux termes !) dans des conditions 
dantesques parfois. Ce périple accompli il y a 25 ans est 
encore très présent et l'a fortement marqué. 
       Janette a fait le chemin de Compostelle différemment. 
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Grâce à des photos commentées avec force détails, nous 
avons fait le cheminement depuis le Puy jusqu'à Figeac en 
passant par l'Aubrac et Conques. 
       Quant à Thierry, il a beaucoup voyagé aux quatre coins  
du monde. Il a visité  de nombreux lieux de pèlerinage, toutes 
religions confondues. Au travers de livres et avec internet, 
tout est possible ! Il nous a régalés de quelques contes de 
pèlerins tirés de son riche répertoire. 
Ces récits de vie, émaillés d'anecdotes, d'humour et de 
moments d'émotion ont captivé l'auditoire. Ils ont ravivé des 
souvenirs chez  ceux qui ont parcouru le chemin en entier ou 
partiellement. Pour les autres, ce fut une invitation à revêtir 
"l'habit du pèlerin" et la certitude que ce voyage ne 
ressemble à aucun autre et qu'on en revient plus riche et 
différent.  
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DU 2 MAI AU 17 SEPTEMBRE : EXPOSITION 

PERMANENTE AUX CHATEAUX 

Le Billet du fondateur 
VIVRE "L'ART'LLINGEOISE" 

 
  Site culturel, patrimonial,  ecclésial et touristique en 
Chablais dominant le lac Léman,  la colline des châteaux aux 
Allinges, se pare, du printemps à l'automne, de ses plus beaux 
atours. Depuis des années, l'action conjuguée de 
"l'Association de sauvegarde des châteaux" et de la commune 
a su donner une belle visibilité  à la singulière authenticité des 
lieux. Au moment de la rédaction de ces lignes, les 
échafaudages sont "en action" pour une première "tranche" de 
travaux de rénovation de murs d'enceinte (château neuf), 
alors que d'autres étapes de rénovation sont programmées 
sur le site. Une volonté communale à saluer ! 

 Où, mieux qu'en ce haut lieu de l'histoire et de la culture en 
Chablais, rassembler les énergies créatives d'aujourd'hui ? 
Elles trouvent ici naturellement leur place, tant les 
inspirations, les techniques et les styles rejoignent un riche 
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patrimoine, un présent saisissant d'initiatives, qui sont autant 
d'audaces vers un avenir qui se "dessine" chaque jour. 

Disons notre reconnaissance aux forces vives de la commune 
d'Allinges, d'avoir, dans les années 80/90, saisi à nos côtés, 
l'opportunité d'implantation d'une galerie d'art, d'abord au 
Chef-lieu (les ainés se souviennent de la "Maison Bourgeois", 
disparue quelques années plus tard), puis au cœur du site des 
châteaux. Soyons également reconnaissants à la communauté 
des Pères des châteaux, disposant alors des lieux, pour sa 
motivation à accompagner le projet et sa mise à disposition 
des locaux jusqu’à ce que le site soit placé sous responsabilité 
communale. 

 Un "coup de chapeau" aux municipalités successives qui ont 
fait confiance à l'initiative associative pour, avec elle, 
conduire ce beau dessein culturel. Grâce à ce soutien de la 
collectivité publique, la galerie s'est "habillée" d'éclairages 
adaptés, a pu trouver son public et  s'inscrire parmi les 
incontournables dans le répertoire des ouvertures culturelles 
similaires en région. Aujourd'hui comme hier, la commune est 
là et chacun peut apprécier son précieux appui. 

Du haut de la colline, "l'Art'llingeoise" ouvre son regard et 
rayonne sur le Chablais lémanique. Elle respire à pleins 
poumons l'atmosphère intimiste de paix intérieure déjà 
ressentie par le visiteur lorsqu'il accède au site, comme dans 
un "ailleurs" étonnant et bienfaiteur. En entrant dans le 
chaleureux espace d'exposition, il peut, hors des règles, des 
conventions, des contraintes, des pressions, du bruit, du 
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stress, ... de la vie "d'en bas", être lui-même pour entrer dans 
un dialogue personnel avec l'œuvre. A cet instant là, tout, en 
lui, contribue à forger sa propre perception de la création 
offerte à son regard. Il peut être "emballé" (le "coup de 
cœur"), s'interroger, aimer ou ne pas aimer, voire rejeter... 
peu importe car l'essentiel est qu'il s'approprie l'œuvre. 
C'est à cet instant que, consciemment ou non, il doit élaborer 
l'argumentaire de sa réflexion personnelle. Instant unique et 
privilégié de plénitude simplement humaine, dans l'intimité 
partagée avec l'œuvre, et, par elle, avec son auteur. Le 
visiteur est alors "acteur," créateur de ses choix dans une 
"éclairante" relation avec ce qu'il découvre, mais aussi (et 
peut-être surtout) avec lui-même. 

 N'est-ce pas l'intensité de ce moment là ... disons de ce 
bonheur là... qui restera comme essentielle au plus profond de 
sa mémoire ? 

André Malraux disait que la culture "se conquiert"... Pour se 
conquérir, il ne suffit pas de connaissances et 
d'apprentissages, fussent-ils excellents. Ces derniers doivent 
être interprétés, voire dépassés, pourquoi pas "bousculés», 
dans le ressenti de chacun. C'est ce qui fait de l'artiste, 
comme de l'amateur d'art, un créateur ! 

 Aimé César n'avait-il pas raison, lorsqu'il disait:..."L'homme 
de culture doit être avant tout un inventeur" ? Nous pourrions 
ajouter...et pourquoi pas, dépassant les codes admis,... 
provocateur ? En leur temps les impressionnistes l'étaient 
déjà (et comment !), en exprimant dans leurs œuvres le 
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ressenti avant le visuel et ne furent- ils pas les précurseurs 
des mouvements majeurs de l'art du XX° siècle. 

 Revenons à notre "Art'llingeoise": pour en faire ce qu'elle 
est, il a fallu, au cours des trente dernières années, les 
œuvres de centaines d'artistes de toutes spécialités et les 
équipes du CLALS en action; les présidences successives, bien 
sûr, mais surtout leurs déléguées à l'organisation des 
expositions: C'est la mission qu'assure depuis plus d'une 
décennie au titre du CLALS, Arlette Compan, artiste peintre 
allingeoise "à pied d'œuvre" dans la fonction. Sous son 
impulsion la galerie s'est "envolée" pour atteindre son 
"rythme de croisière" de mai à septembre. Compétente, 
chaleureuse et accueillante, Arlette est "partout"...auprès des 
artistes pour les conseils avisés et l'aide technique que son 
expérience lui permet  Sa présence stimulante répond à 
l'attente d'un public souvent avide de réponses aux questions 
qu'il se pose. La programmation qu'elle propose, rythmée par 
une nouvelle exposition tous les 10 jours, conduit à une belle 
diversité picturale et plastique. L'esprit du visiteur assidu n'a 
ici pas le temps de "s'endormir", tant il est sollicité par les 
nouvelles facettes d'un art attachant, parce que "pluriel" et 
vivant. 

 Malraux ajoutait: ..."La culture, c'est ce qui fait de l'homme 
autre chose qu'un accident de l'Univers"... certains pourront 
penser qu'il allait "un peu loin"...Mais l'art ne nous intègre-t-il 
pas dans les conditions de percevoir cette dimension d'un 
infini universel ? C'est Hermann Heiss qui voyait l'art 
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comme..."un moyen d'expression à ce besoin inexprimé de 
divin qui est en nous"... 

L'humanité est heureusement diverse et respectons la façon 
dont chacun aborde son rapport à l'art. Depuis la nuit des 
temps, nous savons que la création artistique est inhérente à 
la vie humaine, cela fait partie de notre patrimoine commun. 
En conclusion, revenons à Pierre-Jules Stahl qui pensait qu'il 
est ..."tout naturel que l'homme cultive les arts puisqu'ils 
contribuent à augmenter son bonheur".... Et convenons que, 
plus simplement, c'est déjà très beau ! 

 Ouvrons donc le panorama des expositions de l'Art'llingeoise 
2017 et remercions les artistes de nous livrer cette part 
d'eux-mêmes. Puissent-ils nous faire partager au détour de 
leurs œuvres, ne serait-ce qu'un instant, cette part d'infini 
qu'ils nous proposent.    Jean-Yves  

 

 
Moment de convivialité à l’issue de la rencontre 

avec Philippe Guichardaz 
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        EXPOSITIONS 2017 

DU 2 MAI AU 17 SEPTEMBRE 

 JOURNEE DU PATRIMOINE. 

 DU MARDI 2 MAI AU JEUDI 11 MAI  

 

                                             Sous l’œil avisé 
de Arlette COMPAN 

 

 

 

 

 

 

 

      Martine Bochaton  

        Françoise Mahieu         
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VENDREDI 12 MAI AU DIMANCHE 21 MAI                
EXPOSITION A THEME << LES CHATS >> 

Jacqueline GIRAULT, Jill SYKES , Jacky THIBOUT, 
Arlette COMPAN , Jean-Paul CLERET ,  

Christine APCHAIN DELAFONT,  Sylvie ROHAUT, 
Claudette TOURNEUR, Sylvie GOY,  Ivan TOTOCHE, 

Sylvie LEMOINE, Catherine PIZZIMENTI , 
Marie-Claude GEORGET,   Marina BORZ , 

Giselle MAION, Françoise MAHIEU .  
                                           

Jill Sykes 
 
 
 

             
                                        
  
 
 
 
 
 

       Jacky Thibout  
 
 
   
 
      
 
 
 Jean-Paul CLERET 
                 

 
 



67 
 

 
 
                                           

  
        Christine Apchain-Delafont  

 
             
 
            Sylvie Rohaut 

            Arlette Compan                                            

Claudette TOURNEUR 
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           Sylvie LEMOINE   

Sylvie GOY                                      

          Catherine PIZZIMENTI 

 

Marie-Claude GEORGET 

 

––   
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      Marina BORZ                                 Giselle  MAION  

 

 

Ivan TOTOCHE Gravure sur verre  
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                                                       Jacqueline  GIRAUD 

 

 

DU LUNDI 22 MAI AU MERCREDI 31 MAI  
Christophe GUILLEMIN pseudo Ivan TOTOCHE, Jill SYKE S,  
Peintre et Sculpteur,  Jacqueline GIRAULT, Jacky TH IBOUT,  

Sylvie GOY, Sylvie LEMOINE,  Jean-Paul CLERET  

  Jill Sykes 

   

 

 

Jean-Paul Cleret    
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DU JEUDI 1er JUIN AU VENDREDI 9 JUIN 

   

 Emile PLANCHAMP –Milo         Jean-Jacques SARAZIN  

DU SAMEDI 10 AU VENDREDI 16 JUIN 

 

 

 

 

     Jean-Pierre TRESPAILLE 

Valerie MORA DECARRE 
Marcel  MAILLET, poète 
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DU SAMEDI 17 JUIN AU DIMANCHE 25 JUIN  
ATELIER DU CLALS 

       
Geneviève Barlier  Acrylique 

 Mauricette Feuillade 

Chantal Fillion  

Acrylique  
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Noëlle Reiss Ananas Acrylique             Luce Folpini Aquarelle   

 

 

   Le Pont  (huile) Annie Favre 
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 Marité Lachard  Ours polaire   Huile 

      Marie France Planchamp   

 Marie Bernex  
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 Danielle Noël 

Marie-Thérèse Magnin aquarelle  

 Elsa Kampfen Acrylique 
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          Arlette Cantillon                         Geneviève Chamosset (Yève) 

 

Jean-Pierre Hoizey  Les Tournesols  Huile 
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DU LUNDI 26 JUIN AU MERCREDI 5 JUILLET 

       

 

 

 

 
 

 Remi CHAUVRAT  
 

et Gérard BONDAZ 
     sculpteur 

 

EXPOSITION ALLINGEOISE  
DU JEUDI 6 JUILLET AU DIMANCHE 16 JUILLET  

 

  
Jean Yves Masset  
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                Arlette COMPAN 

 
 

   Exposition permanente de 
                               Jean Yves Masset et  
             Arlette Compan  

      jusqu’aux journées du  
         Patrimoine 

 
 
 
 
 

 
                                                   Bernadette BOURGEOIS 

Voir article « Mise à l’honneur de Bernadette Bourgeois »  
en fin de bulletin 
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Georgine DIACON  
                             Martine BOCHATON  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
     
 
 
 
 
 
 
 
 
 
       Christine APCHAIN DELAFONT            Cather ine CHERY  
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Franck MERCIER – Catherine PIZZIMENTI 
 
 

Pierre et Dominique BERGERON – 
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Jean Pierre Spitz            

 

             

            André Veyssilier 

 

 

Giselle Maïon 

 

 

 

 

 

 



82 
 

 
         Valérie Chapot 

 

 

 

      

 

 

 

 

          Bernard HOUOT  

         

         Sylviane Dutruel  

           

 

 

 

 

 

   Marie-Esther SABIOTE 
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    DU LUNDI 17 JUILLET AU JEUDI 27 JUILLET  EURCASIA 
et LES ARTISTES DES BEAUX – ARTS D’IRKOUTSCK  

                  Avec la participation  d’Annie CH ABOUD –  
Philippe GUICHARDAZ – Jean-Pierre FILLION – ANNICK REIGNE – 
Thierry COULON – 
 
    

Un aperçu de l’exposition  
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DU VENDREDI 28 JUILLET AU DIMANCHE 6 AOUT  

              
       Christine APCHAIN                             Sylvi e ROHAUT 
 

DU LUNDI 7 AOUT AU MERCREDI 16 AOUT 

      Bernard BAUD                   
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  Gilles PLACE  Photographe   

  

Alain COMPAN  Sculpteur – 

"Un peuple sans culture est un peuple sans âme" 
     ( Anthony Biakolo -écrivain nigérien) 
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EXPOSITION DU CLALS DANS TOUS SES ETATS  
JEUDI 17 AOUT AU DIMANCHE 27 AOUT  

 
PEINTRES -  POÊTES – PHOTOGRAPHES – 

SCULPTEURS – CERAMISTES – 
 
 

 
              
         Denise RUFFIER                           
                     

 
               

 
         Sylvette DIVIZIA- BAYOL 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

           Patricia CHATELAIN                     I sabelle DUMAS 
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Sylvette Divizia-Bayol 

 

  
Henriette BERTHET  
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      Catherine PIZZIMENTI                   Séveri ne GRONFIER 

 

Jean-Pierre HOIZEY  

 

 

         Alain COMPAN 
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          Arlette COMPAN                            Arlette CANTILLON 

    

              Bernard BAUD                             Gilles PLACE –  
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         Jacqueline GIRAULT                   Jacky  THIBOUT  
 
 

 

Jill  SYKES  

    Ivan TOTOCHE  
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             Valérie MORA DECARRE                             
Marie Esther SABIOTE 

 

 

    

       

 

 

 Jean-Pierre TRESPAILLE  

Gérard BONDAZ 
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             Danielle EMBLARD   et    Elisabeth SCHARWATT  

          

  

   

Marie Cecile Matt  

 

 

 

      Denise  Ruffier                  Marie Cecile  Matt  

Ont également participé  à la semaine du Clals : Danielle 
Noel,Marie Bernex, Annie Favre, Sylviane Dutruel, Patricia 
Chatelain, Jean Paul Cleret, Marcel Maillet, Thierry Coulon. 
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EXPOSITION DU LUNDI 28 AOUT AU 6 SEPTEMBRE  

   

           Catherine PIZZIMENTI                   Séverine GRO NFIER  

 
DU JEUDI 7 AU DIMANCHE 17 SEPTEMBRE  

JOURNEE DU PATRIMOINE  

 

Catherine CHERY  
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Annick GAULTIER   et Jean GARCHERY 
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JOURNEE DU PATRIMOINE 
Jean GARCHERY 
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  connaissez-vous "ARTS SANS FRONTIERES" 

 

De nombreux membres du CLALS connaissent sa "Présidente-
fondatrice" et principale animatrice, Polina Mikhaïlevskaya. 
Qui est-elle ? Fille de nos amis Igor et Inga Mikhaïlevsky et 
que nous connaissons surtout en tant que soliste du Chœur de 
Crimée. 
 Après une solide formation vocale et musicale en Crimée et 
avec l'expérience des tournées de concerts en Europe, elle 
termine actuellement une formation supérieure de 
"management d'évènements culturels" à l'Université de 
Montpellier. En résidence dans cette ville, elle a créé 
l'association "Arts sans frontières" dont l'objet est la 
création de liens entre les arts de l'est et de l'ouest de 
l'Europe et la diffusion des arts de Crimée. En bonne 
harmonie avec "l'Association  culturelle France Crimée", "Arts 
sans frontières" ajoute ainsi un complément international à 
l'action déjà conduite en France  par Didier Badel. 
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 Polina, représente officiellement en Europe, l'un des peintres 
contemporains majeurs de Crimée, Ramazan Uséïnov. Nous 
connaissons le grand talent de cet artiste international, 
puisqu'il a été notre invité d'honneur à la galerie 
"l'Art'llingeoise". C'est par l'intermédiaire du CLALS qu'il 
figurait aux cimaises du "Salon international artistique de 
Haute-Loire" 2016 où il obtenait le "Prix de l'œuvre". A ce 
titre, la galerie-librairie "Nos racines d'Auvergne" de 
Clermont-Ferrand, a consacré, en 2017, une exposition 
estivale de deux mois, à ses œuvres. 

Pour cela il a fallu la mobilisation des énergies de toute la 
famille Mikhaïlevsky, en Crimée et en France. Un "coup de 
chapeau" à Polina pour son engagement et l'énorme travail 
réalisé ! Au mois de juillet, elle représentait le peintre au 
vernissage clermontois. En août, la présidente d' "Arts sans 
frontières" représentait  Ramazan Uséïnov a celui du "salon 
international artistique de Haute-Loire", dont l'artiste était 
"invité hors concours", au Puy en Velay. 
 
Un plaisir pour ses amis du CLALS, de retrouver Polina au Puy 
en Velay, ce jour là ! 
 
 La vocation d'Arts sans frontières est multi culturelle: 
concerts, expositions, stages, master class...etc... Nous lui 
souhaitons "bon vent" dans le panorama culturel associatif 
international et de belles réussites humaines, au service des 
arts et des artistes. 

"Arts sans frontières": www.artsansfrontières.fr 



98 
 

    
 

L’artiste Ramazan Useïnov 
était également l’invité 
d’honneur à la galerie 

l’Art’llingeoise 
 

    
 
 
 
 

ENIGME:  

AVIS DE 

RECHERCHE 

UNE POYA ! 

Si vous croisez sur 
votre route, quelque 
part dans le sud, ou 

en Espagne ou au 
Maroc un drôle de 

camping-car 
affichant le Pays de 
Gavot, et ses vaches 
d’Abondance, la Dent 
d’Oche et la Barque 
de la Savoie… Pas de 
doute ! Vous croisez 
le véritable pèlerin 

du Clals à la 
recherche de son fil 
d’Ariane ! Saluez-le 

de ma part ! DR 
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LE GRAND CONCOURS DU CLALS ! 

JEU N° 1  
MELI-MELO DE TABLEAUX  

SAUREZ-VOUS RETROUVER LES PEINTRES ? 
 

 
(Solution en fin de bulletin) 
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JEU N° 2 : Des intrus ont envahi la toile ! 
Saurez-vous les reconnaître ? 

 

 
(Solution en fin de bulletin) 
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« LE DEJEUNER DES CANOTIERS » DE RENOIR 

              enoir travailla au "Déjeuner des Canotiers", 
d'avril à juillet 1881.  

                l a réuni, sur la terrasse de l'Auberge du Père 
Fournaise, tous ses amis et modèles pour participer à cette 
grande oeuvre. 

                 a toile mesure 130 x 173 cm. 

                u premier plan, à gauche, Aline joue avec son 
petit chien. Derrière elle se tient Hippolyte Alphonse Fournaise, 
le fils du propriétaire de l'auberge. Accoudée à la rambarde, 
Alphonsine Fournaise, sa sœur, écoute le Baron Raoul Barbier 
assis dos tourné. Ce dernier, ancien officier de cavalerie, avait 
la réputation d'être un amateur de canots, de chevaux... et de 
jeunes femmes. 

                u premier plan, à droite, se trouve le peintre 
Gustave Caillebotte, régatier, architecte naval ... et millionnaire, 
premier mécène des impressionnistes. Assis à califourchon sur 
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une chaise, il écoute discrètement l'actrice Ellen André tandis 
que Maggiolo, directeur du journal "Le Triboulet " se penche 
vers elle. 

                errière eux, le petit groupe est formé du journaliste 
Paul Lhote avec un pince-nez, d'Eugène-Pierre Lestringuez et 
de l'actrice de la Comédie Française Jeanne Samary. 

                u centre, le modèle Angèle boit, assise à côté d'un 
homme dont on aperçoit juste le profil. Le cinéaste Jean Pierre 
Jeunet fera d'Angèle l'héroïne de référence du Fabuleux Destin 
d'Amélie Poulain. Quant au jeune homme, l'inconnu du tableau 
dont on ne découvre que le visage, on raconte qu'il pourrait 
s'agir de Renoir qui se serait planté là pour éviter une 
composition à treize personnages qui aurait rappelé "La Cène". 
 Derrière Angèle se tient le financier Ephrussi coiffé d'un 
chapeau haut de forme. Editeur de La Gazette des Beaux-arts, il 
converse avec le poète Jules Laforgue. En arrière plan, au 
travers des saules miroite la Seine sur laquelle passent des 
voiliers. 

                'ambiance est heureuse et sereine. Pourtant, Renoir 
dont la situation financière de l'époque n'était pas brillante,  ne 
savait pas, lorsqu'il commença cette œuvre majeure, s'il pourrait 
la terminer. Le Déjeuner des Canotiers fait aujourd'hui partie de 
la célèbre collection Duncan Philipps conservée à Washington. 
Dans son carnet de voyage, le collectionneur notera à propos de 
cette toile : « l'œuvre de Renoir est débordante d'une bonne 
humeur contagieuse ». 
 
A la rencontre de Pierre-Auguste Renoir - ©Danielle Meurillon - 
Bernard Pharisien 
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LES MOTS  AU FIL DES JOURS 

POETES ET ECRIVAINS  

 

• Patricia CHATELAIN  
 

JE VOUDRAIS 
Je voudrais peindre le printemps du jardin perdu, 
Dessiner les reflets des nuages sur les allées des pas oubliés, 
Calligraphier les herbes folles des bordures endormies. 
 
Esquisser le souffle de la vie sur les véroniques au feuillage 
       marginé d'or, 
Je voudrais croquer tous les bienfaits du jardin des simples, 
Graver l'arbre au caramel et humer son parfum de pain  
        d'épice. 
 
Je voudrais tisser les bruits de l'eau sur les fontaines taries, 
Coudre aux margelles des puits des bouquets de lavande, 
Tricoter des gants dorés de pollen aux épines des roses. 
 
Broder l'haleine de la nuit sur les belles-de-jour, 
Tisser des éventails de joncs pour rafraîchir l'air, 
Je voudrais repriser l'écorce blanche des bouleaux pour 
habiller la lune. 
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Je voudrais cueillir les soupirs des sous-bois, 
Offrir au soleil la parure des glycines et le chant flûté du 
        merle, 
Danser l'ode à la vie sur les mousses des prairies, 
 
Écrire à l'encre des sèves, les souvenirs des saisons qui  
        passent, 
Je voudrais écouter les mots mouillés du jardin des sources, 
Et boire l'âme des vignes gorgées de suc et de soleil. 
 
Je voudrais ... 
Que le printemps s'accroche à mes vêtements. 

     
    Patricia Chatelain 

AUBE 
Je veux à nouveau entendre sonner au clocher 
L’angélus du matin 
Regarder le soleil monter doucement au zénith 
Apprécier la fraîcheur bienfaitrice des futaies 
Le pépiement des oiseaux 
Écouter mon village qui sommeille 
Dans l’aurore de l’été. 
 
Je veux imaginer que je ne suis pas seul au monde 
Que mon île déserte n’est pas ce lopin de terre 
Que l’empreinte de mon corps dans la boue du chemin 
Ne se mêlera pas dès les premières pluies 
Au sel de l’hiver. 
 



105 
 

Penser que ma vie est inscrite dans l’instant 
Qu’on peut encore m’aimer 
Que je ne suis pas qu’une ombre 
Sur l’échiquier de l’univers 
Que je sais pleurer et rêver 
Que je suis immortel. 
 
VERDUN, 10 novembre 1918 
Au nom de la liberté et de l’absurdité, une vie 
S’est arrêtée dans le sarcophage des tranchées. 
 

Patricia Chatelain  
 

Ces deux poèmes ont obtenu le  
prix « Vase de Sèvres » 
primés au concours « Jeux Floraux »  

Cie Littéraire du Genêt d'Or de 
Perpignan  Avril 2017 

 
BALLADE DU TEMPS 

 
Lorsque le temps devient nomade 

Quand l'instant ne se fait pas prier 
Sur le cadran il s'évade 

Entends-tu cette mélopée 
Celle des heures oubliées 

Les soubresauts de la mémoire 
Réminiscence du passé 

Reflets d'avant dans un miroir. 
Quand les saisons se barricadent 



106 
 

Le temps qui fuit s'est englué 
Et dans les cendres d'une aubade 

Les aiguilles se sont brisées 
Souviens-toi de tous ces étés 

Où chaque jour n'était qu'espoir 
Inondant nos vies chaloupées 

Reflets d'avant dans un miroir 
 

Lorsque cesse la mascarade 
Dans les cieux aux nuées trouées 
Vite attraper le temps-cascade 

Ne plus le laisser s'échapper 
Au creux de nos vies l'héberger 

Les souvenirs au déversoir 
Sur les jours du temps retrouvé 
Reflets d'avant dans un miroir 

Envoi 
Ô toi, du temps abandonné 

Où les mots-dits sont illusoires 
Rêves effacés du sablier 

Reflets d'avant dans un miroir 
 

Patricia Chatelain 

 
Concours de poésies 2017 de la 
Ville de Montmélian 
1er prix æquo dans la catégorie 
« Chanson » 

 
 



107 
 

 
 

• Marie  Cécile MATT 

PRETER UN LIVRE POUR L'ETE 
Chercher dans son boudoir, 
Promener ses doigts  
Sur l'étagère de bois ciré 
Pour en extraire, flattée  
Mais nostalgique le livre dédicacé. 
Pour colorier l'été et offrir sa part. 
Il me manquera peut-être 
Pour mes jours de déprime.  
D'un doigt rêveur, je dépoussière  
Le cuir, la tranche d'or 
Le volume aux coins élimés 
Je m'éloigne ainsi de la cime des mots 
Pour séjourner sur la méridienne  
Lire près de la fenêtre. 

 
Préférer pour tout bagage, pour tous trésors  

« Voyage de Nicolas Bouvier » 
Les « Carnets du soleil »... 

de Christian Bobin  
Philosophes qui donnent aux étoiles, 

Leur trame de soie, leur étoffe 
Leur laine tendre.  

 
Les hommes de sciences 
Amènent un savoir,  
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Le penseur ajoute son cœur.  
La valise pour l’été,  
Légère comme un peu de pain 
Contiendra l’amitié, le rêve.  

Des nouvelles heureuses et rêves,  
    Un projet pour demain. 

 
La Plumière 

JOUR DE MOISSON 
 
« …. Le jour est léger 
Entre ses mains si fortes. » 
 
Entre ses doigts ouverts, 
Le grain s’inhume entre les sillons. 
Aimable, le sol ouvre sa porte. 
Les nuages tamisent une chaleur suffisante 
Pour chauffer la glèbe, assurer la moisson. 
Que s'incline la gerbe ! Sur la table mise, 
La miche croustillante dépasse du napperon. 
 
L'automne à sa besogne 
Attentionnée et claire. 
Les sycomores déclinent 
Leurs couleurs flamboyantes, 
Le roux, la rouille et l'or. 
 

J'aime cette saison, la récolte 
Amassée, dans les granges profondes, 
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Lance au soleil des étincelles 
De ses brindilles serrées et blondes. 
Le miel dans les ruches bigarrées 
Au souffle bourdonnant, 
Voudrait donner sa part  
A cette nature nombreuse. 
Saveur du soir, thym ou verveine 
Menthe, lavande, thé parfumé 
Tout amène au sommeil  
Sous la tonnelle, il se fait tard. 

 
La Plumière 

NB la première ligne entre guillemets  
est une invitation de Colette -Nys-Mazure  
à continuer le poème 

 

 

PHOTO James Gaillet 
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• Bertrand VERRIER 

Lumière 

Mes nuits sont blanches, 
Mes jours sont noirs, 

Je passe mes nuits sans dormir 
Et mes journées comme un zombie. 

Le jour 
Je cache mes yeux sous mes lunettes noires 
Pour que personne ne puisse m’apercevoir 

 
La nuit 

Je me cache dans le placard 

A ressasser mes idées noires. 
 

Le jour, la nuit 

La nuit, le jour 
Tout se mélange dans ma tête 

Et dans mon corps. 

Je suis devenu une bête 
M’a-t-on jeté un sort ? 

 
Je cherche la lumière 

Qui me sortira des ténèbres. 

 
   Bertrand VERRIER 

 



111 
 

• Jean Paul CLERET 

LA PLUIE 

Je t’ai attendue 
Dans la salle des pas perdus 

En plein dans le mille 
Et une nuits 

Ailleurs que l’ailleurs 
Pas pour du beurre 

Au-delà de la frontière 
D’avant-hier. 

Les madrépores du sommeil 
Brodent les dentelles 

D’océan 
Une ivresse passagère 
Pour les grands fonds  

De la mémoire 
Les abysses du silence 

Qui sillonnent 
La belle errance 

Quand tu t’enfances 
Dans l’ombre de mon ombre. 

 
Je tremble de toi 

Au fond de moi 
Je ne sais toujours pas 

Si tu es là. 
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C’était au temps 
Des innocents 

Qui n’en finissaient pas 
De rire 

Pour le meilleur et pour le pire. 
C’était  

Dans le lent mouvement 
De nos continents 

Où 
Dans ma mémoire incertaine 

Tu faisais  
La pluie et le beau temps.  

     Jean Paul CLERET 

  
Dernier roman  
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• Elisabeth Scharwatt 
 

Voici un petit texte que m'a inspiré le film /documentaire 

" J’avancerai vers Toi Avec Les yeux d'un sourd" : 

 
Ecouter... 

Ecouter En silence 
Dans un langage sourd 
Le bruissement velours 
Les rêveries des anges 

 

Evacuer retard 
S'étreindre dans le noir 

Lorsque les maux se parent 
Les blessures se pansent 
Et Si Les mots s'égarent 

Qu'en  penseront nos mains? 
 

Et même En plein orage, 
Que passent Les nuages, 
Les paupières baissées, 

Les désirs blessés, 
J'avancerai vers Toi, 

J'oublierai la distance ... 
Pour marcher dans tes pas. 

    Elisabeth Scharwatt 
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• Anna Line  (Céline Lopez Lejeune) 

 Voici  un poème d'Anna Line, écrit à l'issue de l'atelier 
auquel participait,   parmi d'autres, un groupe d'enfants et 
d'adultes porteurs de handicap, aux journées du CLALS 
DANS TOUS SES ETATS , accompagné de dessins réalisés 
par les participants : 
 
   En cette belle journée d’été, il nous a été donné, 

D’être chaleureusement accueillis et conviés, 
A donner naissance à un petit atelier, 
Moment créatif de poésies illustrées, 

  
Tant et tant de sourires et de rires partagés, 

En ce temps, de rencontres spontanées, 
Où se sont joliment et sincèrement mêlés, 

En nos êtres étonnés, un peu d’Amour et d’Eternité, 
  

Eloge de la différence, si belle à regarder, 
Quand nos regards savent ici, s’apprécier, 

Les enfants eux aussi, ont su nous montrer, 
Combien il était si simple de Créer et d’Aimer, 

  
De tout cœur, de toute mon âme, je veux remercier, 

Toutes et tous, pour leur joie, leur lien d’amitié, 
Ces vertus qui ne peuvent s’inventer, 

Et qui résident en nos cœurs pour mieux Exister… 
  

   Bien à vous…  Anna-line 
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L’aventure…  

 
Belle, douloureuse, extraordinaire,  
Elle s’invite en nos vies, de manière,  
A enrichir nos êtres, à nos yeux, si chers,  
Portés souvent par une douce Lumière,  
Voyage de cœur, de raison, belles façons,  
De percevoir face à nous, cet Horizon,  
Là où nous apprenons, comprenons, trouverons,  
Les vertus essentielles que nous partagerons,  
Péripétie, histoire de circonstances,  
Elle nous fait Vivre des expériences,  
De pleurs, de rires, de Joie ou de silence,  
Gravant souvent de notables évidences,  
De nature humaine ou spirituelle,  
Sur nos chemins pensés ou guidés par le Ciel,  
Elle confère à nos Liens existentiels,  
Suggestions, émotions, sentiments bien réels,  
Entendez, appréciez, mes amis, sa valeur,  
Son Sens, son élan de Vie, à toutes heures,  
Grande nécessité pour éveiller les cœurs,  
Même ardue, elle nous convie au Bonheur,  
Vivez toutes vos Aventures passionnées,  
Trouvez en elles, Vérité et Liberté,  
Au gré des vents, elles sauront vous emmener,  
Là où nos âmes oseront enfin, s’Aimer…  
 
      Anna-line… 
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Douce Lumière…  
 
Douce Lumière, je t’aperçois,  
En ce lieu où tu m’invites déjà,  
A trouver ce qu’il y a de meilleur en moi,  
Ce que trop souvent, je ne vois pas,  
Combien de lunes, faudra-t-il ?  
Pour rassurer mon cœur encore fébrile,  
Face au doute, à mes émois inutiles,  
A toutes ces choses qui demeureront stériles,  
Mon être a conscience de l’Important,  
Mais, s’en éloigne un peu trop souvent,  
Laissant mon âme, à la merci des vents,  
Je cherche alors en vain, mon chemin d’antan,  
Le Bonheur se construit, jour après jour,  
Il s’invite quant à chacun de mes détours,  
Je comprends enfin, le Sens du mot Amour,  
Pour que cette belle Certitude vive en moi pour  
      toujours,  
Mon âme reprend peu à peu, sa place,  
Toute sa légitimité et son espace,  
Entraîne mon être, à suivre tendrement sa trace,  
Jusqu’aux bienfaits de ce Jardin en moi, que rien ne 
remplace,  
Douce Lumière où j’ai enfin trouvé,  
Grâce à tes Etoiles, l’Essentiel, ma Liberté,  
Celle qui unit mon âme et mon être, en chaque pensée,  
Là où mon cœur peut enfin, Vivre serein et apaisé…  
 
      Anna-line… 
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 Photo de Anna-Line  
                       blog : www.poesieanna-line.over-blog.com  
 

• Marcel MAILLET  

Salomé 
La hanche lisse d’une jarre 
 Comme arabesque d’odalisque ; 
Argile sinueuse et souple à la caresse ; 
 Hanche provocante 
Accueillante à la transe 
 Comme aux ailes de colombes 
Prête à la convoitise 
Comme aux spasmes de la soumission 
 Elle danse elle danse 
 
Un peigne de corne tient haut relevée 
La lourde chevelure d’hyacinthe 
Sur la nuque de dahlia blanc 
Aux innocences de chevreau 
 
 Le tissu s’est ouvert 
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Dénude le marbre incarnat 
Qu’avivent les herbages du sang 
Bouclier de velours et d’ambre fauve 
Bombée de désir la paroi se propose ; 
Trame sensuelle de la peau : 
 Une étoffe au grain de faille 
Soyeuse aux attouchements de la lumière 
 
Elle danse 
  Elle danse 
Et sur la ligne mobile de l’ellipse 
  Fascine 
A la fourche des jambes nues 
Le bijou de métal blanc 
Serti d’émeraude de topaze de cornaline 
Comme bague de prince royal 
 Ou précieux vase d’église 
Et qui scelle le triangle à l’épicentre du désir 
 
Elle danse Elle danse 

      Marcel Maillet 
 

La nuit 
C’est une mer ivre de vin violet 
Où se noient en longue robe de cérémonie 
Les ancolies parées de soufre et de basalte 
Jubile sur las abymes une houle de glycines 
D’orchis de jusquiames noires 
De cerisiers lourds des fruits enfantés 
Il conviendrait de boire l’alcool des nuits 
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Pour en savoir l’ardeur et saisir le délire 
Il conviendrait de dénuder la nuit 
 Jusqu’à la pierre 
Pour en saisir la transcendance 
 
Quelle lumière dans la nuit 
 Pour le glaive de l’éclair ? 
  Quelle lumière 
Qui éveillerait le vacarme des coqs ? 
Quel émail pour le cuivre de l’étang ? 
Quelle argile ? De quelle luisance  
Pour la charnure et la cendre du héron ? 
 
Haute futaie de la nuit navigue 
Sur la houle des ombres 
Long vaisseau de ramures 
Cathédrale végétale à l’immense voilure 
Nef d’iris et de cyprès 
Avec au brûloir des tabernacles 
La cendre sacrée du cèdre 
 
Hautes murailles de la nuit se fendent  
Et s’ouvrent aux angoisses 
Les secrètes abbatiales 
Où sont en oraison les fougères 
Et l’absinthe aux extases bleutées 
S’ouvrent la nuit aux aveux des chemins 
Aux parfums des tilleuls 
Aux repentances indicibles  
Il conviendrait de fendre la drupe de la nuit 
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Pour en savoir le noyau et l’amande 
 
Quelle lumière dans la nuit 
Qui guiderait à compassion les saules ? 
Quelle argile où s’enracineront  
Les goélands de la mer et les mouettes de l’aube ? 
 
 
La nuit  comblée d’agnelles noires 
Célébrait la cendre et le gel 
 Dans les nids de neige 
Où bivouaquaient des lueurs de lune 
 
J’ai passé le mur de pierres 
  A la lisière des âmes 
Franchi le seuil 
Posé la paume de ma main 
  Sur la lauze froidie 
De la bergerie délaissée 
 
L’hiver creusait le silence 
Où régénéraient le sang du mélèze  
Et l’ardeur des tourbières 
 
Présence des âmes et des roses 
Les étoiles les protègent 
  Aux banquises du ciel  

      Marcel Maillet 
Poèmes  extraits du recueil « Entrer dans la lumière des 

Estuaires »     Editions Les Poètes Français.  



122 
 

• COLETTE GAILLET 
 

LE MURMURE D’UNE FLEUR 
Ecoute le murmure d’une fleur 
Quand de la nuit les étoiles dansent 
D’un pas menu sur sa corolle en veille 
 
Ecoute le murmure d’une fleur 
Babillement coloré de sa parure 
Pour l’artiste qui la peint 
 
Ecoute le murmure  
D’un sourire d’une fleur 
Don suprême de son élégance 
 
Ô ! Fleur rare que murmures-tu 
A la tendresse émue du botaniste 
Qui vient de te découvrir ? 
 
ILLUMINATION 
Fleurs de lumière 
Dans les rayons de vos pétales 
Vous laissez éclore 
Le subtil parfum de la brise 
D’imperceptibles éclats 
Source de scintillements 
Que vous offrez 
Au joueur de flûte 
Illuminé 
D’un sourire pastoral                         Digitale. Photo James Gaillet 



123 
 

  PARFUM DE SILENCE 
 
De la corolle de mes yeux 
Evapore-toi mon silence 
En brumes sauvages 
Dans l’azur des cieux 
 
Epanouis-toi dans l’inconnu 
Sois liberté aux cents visages 
Ouvre-toi au jour fécond 
Apprends le solfège des nues 
 
Illumine-toi dans la nuit 
Amuse les paillettes scintillantes 
De ma muse au clair de lune 
Plume légère de l’oiseau en vol 
 
Hume cette vapeur menue du parfum 
Et reviens près de moi mon cher silence 
Ta voix m’est si douce 
Habite-moi ! Comble-moi ! 
 
Tu porteras en offrande à la nature 
Les yeux émerillonnés du printemps 
Ô ! Silence régénérateur 
Attends-moi avec le pinceau de tes rêves 

 
Colette Gaillet 

Recueil « Fleurs de silence » 
Editions La Prairie 
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• Jean pierre HOIZEY 

 
MONSIEUR HENRI LE PEINTRE ET LE POETE 

Comme l’aurait fait le créateur, 
J’ai façonné votre visage. 

Par mes pinceaux et mes couleurs, 
J’ai tracé vos mille rides 
Car vous aviez de l’âge. 

Passant du rose sur vos lèvres, 
J’ai habillé vos baisers 

De tant de rêve. 
Teintant vos yeux 

J’ai imaginé ce qu’en ce temps, 
Vous avez vu. 

Mettant dans votre vie ce que je veux, 
Musicien certainement, 

Pianotant pour une belle inconnue. 
Cheveux au vent sur votre bateau, 

Lunettes noires, le soleil cuisant votre peau. 
J’ignore vos goûts alimentaires, 

Ni quel cocktail vous rendait joyeux. 
Certain d’une chose, que je ne peux taire, 

C’est qu’elle vous aime, 
Cette petite femme de caractère 

Qui m’a permis de l’appeler Sylvaine.  
 

  Jean-Pierre HOIZEY 
 
 



125 
 

La Nuit 
Monte Lune de Mars 
Grosse et brillante, 

Monte de l’abime 
Lourde et lente. 

Le sombre envahit la plaine 
Et les clairières éparses, 

A l’opposé le soleil décline, 
Fuyant d’un trait or et rose blême.  

 
Dame Nature s’endort. 

Alors se mettent en place  
Les batraciens aux yeux d’or, 

Sortent les elfes et les Nibelungen, 
Sous l’œil rond d’un hibou de laine.  

Dansez sorcières sur vos balais encore,  
Sur l’herbe de la prairie 

Où flotte une brume laitée. 
Chantez à mon oreille 

Vos souffrances du temps passé 
Chantez et riez esprits de Nuit 

Aux moqueries sans pareil, 
Tout restera dans le secret, 

Je ne suis qu’une rêverie 
Chantez et dansez sorcières 

Que le feu a libérées 
Des avances d’un abbé, 

Avant que le soleil se lève 
Et que vous ne soyez évaporées 

Jean-Pierre Hoizey 
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• Philippe BRAND  
 

LES PORCS EPICS DANS LE DESERT DE GOBI 

Dans le vaste désert de la steppe mongole, 
Les porcs épics avancent, en chemins solitaires,  
Mais, aux rudes froidures d’un trop glacial hiver, 
Eprouvent le besoin de se donner l’obole  
D’un partage mutuel de chaleur animale. 
 
Ils s’approchent un peu des proches congénères, 
Que, de nature sauvage, ils ne fréquentent guère, 
Pour goûter le bonheur d’un chaleureux confort. 
Mais, s’ils viennent trop près, se rapprochent trop fort,  
Ce mieux devient la cause d’un implacable mal. 
 
La pointe des piquants de leurs frères semblables, 
S’enfonce dans leur corps comme un pic redoutable, 
Provoque  dans leur chair de terribles douleurs.  
Ils s’éloignent au plus vite, affolés par la peur 
Que ces rudes blessures ne deviennent fatales. 
 
Dans l’étrange voyage de nos parcours épiques, 
Qui traversent des phases arides, désertiques, 
L’être humain, au besoin de trouver réconfort 
Près d’autres comme lui, accueille le renfort  
D’un tel rapprochement, chaleureux et vital. 
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S’il ouvre alors son cœur et ses jardins secrets, 
S’il dévoile son âme aux regards indiscrets 
Son audace l’effraie, il craint le sortilège,  
Sa personnalité, soudain, se désagrège,  
Il se retrouve à nu, blessé, il se sent mal.  
 
Je t’ouvre la fenêtre de ma vie intérieure,  
Tu m’ouvres grand ton antre : double peur.  
Nous pourrions tenter de prendre la maîtrise  
Des désirs l’un de l’autre, d’avoir sur eux main mise  
Gouvernant son esprit pour son bien si crucial. 
 
L’expérience nous force à reprendre distance, 
A ouïr la voix de notre propre conscience, 
Retrouver en nous-mêmes, sans autrui intrusif 
Le gouvernail de notre inconfortable esquif. 

Mais bientôt reviendra la froidure fatale...   
 

 Philippe Brand  
 
A paraitre en avril un recueil de poèmes « Esprits libérés», qui 
aura plusieurs textes sur la liberté d'expression, de conscience, 
d'engagement. 
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• Madeleine COVAS 
Eloge du silence 

 

J’ai aimé les silences 
des mots interrompus, 
virgules nécessaires  

aux rêves impromptus. 
 

J’ai aimé les silences 
au milieu de la nuit 

quand l’orage soudain 
s’est éloigné sans bruit. 

 

J’ai aimé les silences 
de ceux qui n’étaient plus 

pour revenir au temps 
de nos instants perdus. 

 

J’ai aimé les silences  
des vagues sur la grève 

quand le flot s’abandonne 
et annonce une trêve. 

 

J’ai aimé les silences  
du timide amoureux 
qui se tait et espère 

vivre des jours heureux. 
 

J’ai aimé les silences  
pour vivre intensément 
sur les chemins de vie 
le plaisir du moment. 
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Les couleurs de mes souvenirs 
 

Samarcande la rose dans un jour sans nuages 
Effaçait Tamerlan et ses hordes sauvages 
Et Venise la verte au fond de ses ruelles 
Fêtait le carnaval dans un monde irréel 
 

Mais Alep était bleue et regardait le ciel 
Et Alep riait dans les couchants vermeils 
Sa fière citadelle dressée dans le soleil 
Et son musée ouvert distillant ses merveilles 
 

La blanche Santorin se faisait Atlantide 
Jalousant un instant les belles cariatides 
Et la vaste Pékin dans ses sombres nuées 
Laissait mal respirer son peuple agglutiné 
 

Mais Alep dansait dans ses souks parfumés 
Faisant vibrer la vie en ses nuits étoilées 
S’efforçant d’oublier les sombres bruits de bottes 
Et les appels au meurtre se disant patriotes 
 

San Francisco chantait dans ses rues bariolées 
Gardant de son passé ses maisons colorées 
Prague la noire sortait d’une infinie tristesse 
Pour oublier le temps de l’ancienne détresse 
 

Mais Alep pleurait dans ses rues massacrées 
Lorsque le sang coulait sur les pavés dorés 
Et ses enfants fuyaient allant vaille que vaille 
Délaissant madrassa et caravansérails 
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Oslo, Le Caire, Lima, vous restez dans mon cœur 
Et vous me rappelez de multiples couleurs 
Mais Alep la rebelle continue de gémir 
Son cri désespéré parle à mes souvenirs 
 
Alep n’est plus bleue et personne ne bouge 
Alep n’est plus bleue elle est devenue rouge 

     Madeleine COVAS 
 
 

• Sylvette DIVIZIA-BAYOL  
 

REGARDE 
 Quand on regarde au fond des yeux 

Des chats et des petits enfants, 
On voit quelque chose de bleu, 
La profondeur du firmament. 
 
Ça brille et ça pleure parfois  
Des semences de larmes lentes. 
Ça chante des « alléluias », 
Le temps d’une étoile filante. 
 
Quand on regarde au pied des arbres 
Pendant qu’ils sont encore en vie, 
On voit parfois des bancs de marbre 
Déserts des amours infinies. 
 
On voit la boue, riche et féconde, 
Respirer comme un rêve noir ; 



131 
 

On songe à quelque moisson blonde 
Qui se prépare quelque part. 
 
Quand on regarde au fond de soi, 
C’est le fil et le labyrinthe, 
Sans joie, sans loi, souvent sans foi, 
Le fard, le masque et la nuit feinte. 
 
Et puis si l’on regarde bien, 
C’est  comme un miroir de lumière, 
La transparence d’un matin 
De printemps vif et de fleurs claires. 
 
Et c’est l’espoir qui nous entraîne, 
L’Eternel Espoir magicien. 
Chaque femme est couronnée reine 
Chaque homme est sacré musicien ! 
 
Regarde et quoi que tu devines, 
Garde confiance au fond de toi ! 
Toutes les routes sont divines 
Et l’Univers ne finit pas.  

     Sylvette DIVIZIA-BAYOL  
 

FLOCONS 
L’hiver s’en vient, 
Le vieux trébuche, 
Et l’enfant souffle dans ses mains : 
Entends le joli chant des bûches, 
Il fera neige bleue demain. 
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La nuit nous prend, 
Le chat s’étire. 
Ne parlons plus. Le temps est lent. 
Entends le feu clair qui délire : 
Nous sommes là ; je t’aime tant. 
 

La lampe joue  
Sur tes cheveux,  
En or et tes mains la dénouent : 
Le rêve est écrit dans tes yeux 
Comme une rose qui s’ébroue. 
 

Un pas résonne ; 
Hère perdu … 
Je te souris ; le vent frissonne,  
Dehors, tout prêt, dans l’arbre nu. 
Entends. Je  crois que minuit sonne. 
 
 
 

L’hiver s’en vient, 
Et tu me restes, 
Et tu sais que je t’appartiens, 
Les vieux amants qui se détestent 
N’ont ni ton regard, ni le mien.  

      
      Sylvette DIVIZIA-BAYOL 
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• DENISE RUFFIER 

 
RETROUVER LE CHEMIN DES ETOILES  
Je voudrais  retrouver le chemin des Etoiles 
Marquer mon empreinte aux sentes éternelles 
Rejoindre le cortège dans l’allée abbatiale 
Enfin vaincre la mort au lever du soleil 
 

Je veux chercher tous ceux noyés dans le passé 
Ressusciter le temps, résonner le silence 
Tous ceux qui se sont tus aux frontières de l’absence 
Pas après  pas, scandés, je les réveillerai. 
 

Déverrouiller mes peurs, déverrouiller  mon âme,  
Ils sont là ces trésors de tendresse et de flammes, 
Comme des papillons effaçant le tourment, 
Ils éclabousseront dans l’éclat du levant. 
 

Le rire des enfants comme un essaim d’abeilles 
Courait joyeusement sous les rangées de treille 
Lorsque les hirondelles tournoyaient dans l’azur 
Pendant que nous trinquions à d’insouciants futurs.  
 

Mon bâton martèle sur ce sentier de larmes 
Et mon sac est si lourd  dans ce petit matin 
La boue de mes chaussures assourdit le vacarme 
Du poids de ma douleur, épine de chagrin. 
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Pourquoi n’ai-je compris le cri de sa blessure,   
Torturé et violé, albatros sans aile, 
Moi qui l’aimais de louve, sourde à son appel  
Aveugle à son martyre, victime sans armure.  
 

Je veux marcher encore dans la noirceur des brumes 
Aller jusqu’à Saint Jacques retrouver le repos 
Implorer son pardon, effacer l’amertume 
Dans l’espoir et l’oubli de ses monstres bourreaux. 
 

Regagner  sa tendresse, qu’au moins,  il me pardonne 
De n’avoir deviné le pourquoi des colères  
Et dans l’espérance, qu’enfin,  il s’abandonne.  
Retrouver les étoiles dans le noir de ses yeux,  
Comme Orphée, j’irai, l’arracher aux enfers, 
Pour aller jusqu’au bout de l’amour et du feu, 
Mais cette fois, je vous  jure, je me ferai guerrière ! 
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• Denise RUFFIER 
   
  LETTRE D’AMOUR 

 « Je sens que vous allez me prendre beaucoup de 
temps, pour mon plus grand plaisir. Je vais être aussi très 
impatient de vous lire. Pour le coup de foudre, c’est normal, 
nous sommes à la saison des orages. Il faut laisser faire la 
nature. Nous ne pouvons pas lutter contre. Brassens n’est pas 
loin avec son paratonnerre ou son petit coin de parapluie. Je 
suis certain de ne jamais me lasser de vos mots…  
 Tu rentres en moi tel un coin dans une bûche de bois, 
me procurant une douce douleur. Tu me perturbes, j’ai du mal 
à me concentrer. Tu es belle dedans, tu es belle dehors. Il est 
doux de penser que quelque part sur terre quelqu'un vibre 
pour nous. 
 Il faut souffler,  attiser les braises très lentement 
pour que tout ne se détruise pas et que nous puissions durer. 
Tu ne m’uses pas. Je suis sous le charme comme un gamin 
devant le sapin de Noël. Je n'ai pas trouvé le sommeil alors 
j'ai posé ma tête sur ton épaule, j'ai écouté le battement de 
ton cœur, ta respiration et j'étais bien. Ce matin, je jette 
l’éponge. Je ne maîtrise plus rien.  Je suis désarmé. Tu es 
entrée en moi complètement, tu as tout bousculé et je n’ai 
rien vu faire, ni pu faire. Tu t’y es certainement très bien 
prise avec le talent qui te caractérise. Nous sommes deux 
vieux gamins. C’est formidable de se sentir renaître à l’heure 
où la sagesse prévaut habituellement. C’est une saine folie. 
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C’est ta folie et tu me l’as communiquée. Merci. C’est la folie 
des sentiments, la déraison. 
De plus je me sens tout petit devant l’immensité de ce que tu 
es, de ce que tu fais et de ce que tu représentes. J’ai frappé 
à la bonne porte, tu as frappé à la mauvaise. J’ai rencontré 
une personne talentueuse, créative, féconde, géniale, humaine, 
haute sur son piédestal et toi une coquille vide, à demi vide ! 
Tout le bénéfice est pour moi. 

Oui, ton beau visage qui est resplendissant et ses deux océans 
dans lesquels je me noierais volontiers.   Tu es rayonnante 
d’intelligence, de créativité et d’humanisme. C’est ta force. Tu 
es séduisante et belle. Je ne sais pas organiser les mots 
comme tu le fais, mais mes sentiments pour toi sont 
néanmoins très forts. J’ai hâte aussi de te retrouver, de 
t’étreindre et de poser sur tes lèvres, le premier vrai 
baiser. » 

(Extrait du roman à paraître « Les Chemins de traverses » 
Denise Ruffier) 

 
 
 
 
 
 
 

Denise Ruffier 
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• Hyacinthe VUILLEZ : 
 
Pour ceux qui ne désirent rien 
Pour ceux qui ne manquent de rien 
Pour ceux qui ne rêvent d’aucune cime 
Pour ceux dont les jambes ne démangent 
Les mains sont vides d’espérance. 
 
Dans le désert, je chemine, solitaire, 
Toujours à chercher l’ailleurs au-delà de l’ailleurs. 
Dans l’isolement, dépourvu de tout, je me perds et en 
moi riche de semence, je me retrouve. 
Dans le désert, il n’est ni lieu ni temps. 
Il n’est que silence, espace et éternité. 
 
Ma live-box (quel beau nom !), comme une sans gêne, 
M’a abandonné inopinément, sans avertissement. Le 
voyant lumineux s’en est allé, je ne sais où. 
Je décroche le téléphone, il reste muet. 
Je pianote sur le clavier de l’ordinateur, l’écran ignore 
l’alphabet. Il reste noir, intensément ! 
Etrange impression ! 
Egaré, perdu ! 
Dans le néant ! 
Dure est la prise de conscience des dépendances dans 
lesquelles le progrès plonge l’homme moderne ! 
 
J’aime la poésie 
Elle me prend par la main 
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Et me conduit jusqu’aux profondeurs de la création 
première 
J’aime la poésie 
Elle me transporte à la crête des abîmes 
Où frémit la vie 
Où se déploie  
L’Epiphanie de l’infini.  
 
Le parfum des fraises sauvages m’a guidé 
Sur les sentiers des bois 
Le parfum des bolets gris m’a conduit 
Dans les taillis 
Le parfum de la savane m’a entraîné 
Sur les pistes poussiéreuses 
Le parfum de la marée m’a fait  
Voguer sur les océans 
Et le parfum de Dieu me pousse 
Vers les zones paisibles des plis et des replis de la vie. 

Yacinthe Vuillez  
 « A la fraîcheur de l’aube ». Extraits  

Boire à la source 
Des premiers rayons du soleil 
Quand les gouttelettes d’or  
S’allument d’aurore 
Alors grandit l’âme 
Elle monte au dessus d’elle 
A l’infini 
Là où coule l’eau de source 
Qui se boit au petit matin 

Yacinthe Vuillez  
 « Au petit matin. Poèmes ». Extraits  
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THIERRY COULON 
 
• Dernières publications 
• Bonjour, me voilà, le Cd de "Oh, eau? H2 O", mis en 

scène par Aquavivo (Thierry-Coulon). 
• Mon histoire ? 
• J'ai commencé tout petit, un poème, Que d'eau, 

parlant de Yasmina, une jeune tchadienne partie du 
désert pour rêver devant une cascade de Haute-
Savoie, avant de devenir nouvelle, puis roman, "Que 
d'Eau", avant de m'enrichir d'un autre recueil de 
nouvelles, "Oh, Eau? H2 O", et de venir sur scène 
grâce à Aquavivo et Les Fileurs de Rêves, Cie Clowns 
et Contes à Thonon.  

• Ce Cd est en vente par l'auteur au prix de 16€, lors 
des salons du livre (en particulier Thonon, Château 
de Ripaille les 4 et 5 novembre 2017), et par 
courrier (commande à Thierry Coulon, 9 Rue du Lac 
74200 Anthy-Sur-Léman) au prix de 16€ et 3€ de 
participation aux frais d'envoi (chèque de 19€ au 
nom de Thierry Coulon) 

• Sur le site de l'éditeur également, www.editions-
astronome.com. 

• Sortie cette année de "L'Imparfait du Subjectif" 
recueil de nouvelles en avril aux Editions Edilivre, de 
"Poés'ïles et Vers-Tissage" , recueil poétique en 
avril aux éditions Edilivre, de "Les Encombrants", 
pièce de théâtre,  en juillet aux éditions Edilivre, 
ces trois œuvres sous le nom de Thierry Roussat 
(nom de famille de ma mère), et en octobre, d'un Cd 
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captation du spectacle contes et poésies que j'ai 
créé, "Oh, Eau? h2 o"" aux éditions de l'Astronome 
à Thonon, sous le nom de Thierry-Daniel Coulon (nom 
de famille de mon père). 

• A signaler aussi un deuxième prix de poésie au 
concours de l'association franco-italienne des 
auteurs de l'arc alpin (AASAA) en juillet à Novalesa, 
Piémont. 

 
 

• Bernard SUBLET : L’INVITATION AU VOYAGE 
 

PARTIR 

Comme à vous, j'imagine, ma mère disait parfois pour avoir la 
paix : 
« Va voir là bas si j'y suis ! » 
Un jour, j'y suis allé.  
J'ai vu que j'y étais effectivement.  
Et j'avais la paix. 
Alors j'y suis retourné parce qu'on retourne toujours là où 
l'on est. 
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On part toujours pour revenir, … sinon pourquoi partir ? 
On va voir si on y est, …. et on y est, …. Toujours ! 
On y est tellement bien que l'on y retourne.  
En fait la vie devient un voyage.  
Aller visiter ce que l'on est, partout. 
Ce qui vient avec nous, c'est toujours nous. 
Cette sensation de déplacement, c'est juste un véhicule qui 
vous emmène.  
Mais ce que vous transportez vers ailleurs, c'est ce qui veut 
aller voir ce que ça fait d'être dans un autre endroit. 
 
Si je remonte un peu plus loin dans mon histoire, le premier 
souvenir de voyage date de mon enfance. J'avais environ trois 
ans et c'était ma première «fugue ». Je ne me rappelle pas 
avoir été grondé, ce n'était pas une fuite. Mais j'étais parti le 
nez au vent avec mes culottes courtes, insouciant bien sûr et 
j'avais fait une bonne distance dans les rues du quartier avant 
que mon père ne me rattrape en vélo. Il avait dû faire un 
sacré tour mais ne m'avait pas tancé quand il m'avait ramené 
dans le petit panier derrière sa selle. Je ne me souviens pas 
d'avoir été réprimandé mais mes parents bien sûr avaient dû 
se faire un sang d'encre. 
Je ne me souviens pas du parcours sauf de certaines portions. 
Les grillages de l'usine de roulements à billes (dans laquelle 
j'ai travaillé plus tard), le calme de la rue à cette époque et 
aussi le fait de n'avoir rencontré personne. Personne pour 
s’inquiéter de la présence d'un petit garçon seul dans la ville ! 
Cran Gevrier c'était encore la banlieue d'Annecy en ce temps 
là. J'avais dû traverser des champs et ne rencontrer aucune 
voiture. C'étais les années cinquante. 
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Le souvenir aussi et surtout d'une totale sérénité sans aucune 
angoisse de me déplacer dans ce milieu où ma mère nous 
emmenait promener de temps en temps. 
Ce fut donc, pour moi, un premier voyage. Sans but, sans 
projet. 
Pour la suite bien sûr ce fut une autre affaire. 
J'ai en tête ce texte de Blaise Cendrars : 
 

Quand tu aimes il faut partir 
Quitte ta femme quitte ton enfant 
Quitte ton ami quitte ton amie 
Quitte ton amante quitte ton amant 
Quand tu aimes il faut partir 
 
Le monde est plein de nègres et de négresses 
Des femmes des hommes des hommes des femmes 
Regarde les beaux magasins 
Ce fiacre cet homme cette femme ce fiacre 
Et toutes les belles marchandises 
Il y a l’air il y a le vent 
Les montagnes l’eau le ciel la terre 
Les enfants les animaux 
Les plantes et le charbon de terre 
 
Apprends à vendre à acheter à revendre 
Donne prends donne prends 
 
Quand tu aimes il faut savoir 
Chanter courir manger boire 
Siffler 
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Et apprendre à travailler 
 
Quand tu aimes il faut partir 
Ne larmoie pas en souriant 
Ne te niche pas entre deux seins 
Respire marche pars va-t’en 
 
Je prends mon bain et je regarde 
Je vois la bouche que je connais 
La main la jambe l’œil 
Je prends mon bain et je regarde 
 
Le monde entier est toujours là 
La vie pleine de choses surprenantes 
Je sors de la pharmacie 
Je descends juste de la bascule 
Je pèse mes 80 kilos 
Je t’aime 
        Blaise Cendrars, Feuilles de route, 1924 

  
Il y a un moment où on atteint un point de déséquilibre, quand 
la zone de confort devient trop étroite pour contenir les 
rêves et aussi cette sensation d'avoir loupé quelque chose. 
De venir sur Terre pour si peu de temps et voir si peu de 
choses.  
Et aussi de courir après cet émerveillement qui, enfant, nous 
donnait envie de vivre. 
Pouvoir encore dire : « …. Et après ? » 
Qu'y a t il après ? 
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Souvenir d'enfance encore quand, tout petit j'entendais 
parler de la France et en regardant le paysage du lac 
d'Annecy, je croyais que mon pays s'arrêtait aux montagnes 
qui dominent Faverges, la Tournette, la Sambuy ! 
Et derrière, …. le monde ! 
Le monde existait-il derrière ces montagnes ? 
Peut être à ce moment est né mon envie d'aller « y » voir 
comme on dit chez nous ! 
Et puis les rencontres, …. si je n'étais pas parti je n'aurais 
jamais connu untel. Je n'aurais jamais entendu telle parole, je 
n'aurais jamais vu tel sourire. 
Népal, où un vieux marchand de bol chantant me dit que ce 
n'est pas la peine de lui dire que je reviendrai le voir parce 
que « ….l'avenir ça n'existe pas, et que vous vous mentez à 
vous même en construisant un hypothétique retour.... »  
Remet les pieds sur terre mon gars ! Tu ne voyages pas pour 
retourner sur tes pas, mais juste pour aller ailleurs.  
Et il avait raison ce petit bonhomme si gentil.  
C'était à Katmandou en 2013. Quand j'ai voulu revenir, quand 
j'ai voulu le faire mentir (quelle prétention, quel orgueil) deux 
ans plus tard, des circonstances tragiques m'ont empêché de 
faire cet hypothétique retour et je souhaite juste que le 
tremblement de terre de Katmandou en 2015 ne l'ai pas 
emporté … J'aimerais tellement avoir de ses nouvelles, lui qui 
m'a donné une leçon de vie. Je ne savais pas que ce voyage 
aboutirait à cette leçon, ce qui en a fait d'ailleurs sa valeur 
incommensurable. 
Voyager, partir, c'est juste suivre un fil. Le fil de votre vie.  
Un fil d'Ariane dont vous ne connaissez pas la destination. Le 
labyrinthe est truffé de chausse trappes et de belles illusions 
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pour vous faire arriver à une destination dont vous n'avez pas 
la moindre idée au départ (j'ai horreur des voyages 
organisés).  
Tu crois aller visiter et prendre des photos et tu t’aperçois 
que sur la photo, ce qui est pris, c'est toi ! 
Piégé par l'histoire dont tu ne connaissais pas le tiers ni le 
quart ! 
Voyager c'est lâcher prise et se laisser rentrer la clef dans la 
serrure des préjugés. Une fois la clef rentrée, tellement de 
portes s'ouvrent. La porte du placard à balai des certitudes. 
Du balai ! 
La porte des cœurs, la porte des gens, la porte des sourires.  
Le monde à tellement envie qu'on le parcourt, qu'on le 
chatouille avec nos pieds, …. tellement de gens ont seulement 
envie qu'on vienne les voir …. au moins une fois dans leur vie. 
Juste pour se dire qu'ils ont été reconnus lors de leur 
passage sur Terre. Un sourire d'enfant en Palestine vous suit 
le restant de vos jours comme une étoile dans le ciel (tient ça 
me rappelle quelque chose). Et quand vous entendez le mot 
Palestine, personne ne peut savoir ce qui se passe en vous et 
l'image qui vient instantanément devant vos yeux. 
 
Je vous écris de ma maison à roulette, dans quelques jours je 
vais rencontrer un grand photographe marocain qui touche le 
cœur des gens de son pays avec ses images. Si simples, si 
bizarres, quelques mots ajoutés et vous connaissez par cœur 
cet homme que vous n'avez jamais vu, que vous ne verrez peut 
être même jamais.  
Voyager c'est se reconnaître dans chaque parcelle du monde. 
Et forcement, l'aimer.    Bernard SUBLET 
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• Coup de cœur de Raymonde Carrier 

Poème de son amie Ellen Fernex 
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• Le "coup de coeur" de Jean-Yves MASSET 
HOMMAGE A BERNADETTE BOURGEOIS 

Artise peintre allingeoise 
  
L'exposition 2017 des artistes allingeois présentée à la 
galerie des châteaux, au mois de juillet,  a permis de rendre 
un bel hommage à Bernadette Bourgeois, artiste allingeoise 
décédée en février 2011 à l'âge de 59 ans. 
  
Professeur des écoles qui "se donnait' à son engagement 
auprès des jeunes, Bernadette se réalisait aussi à travers une 
sensibilité créative qu'elle exprimait au fil de son pinceau, 
essentiellement  dans d'attachantes "acryliques". Avec la 
complicité d'Audrey, l'une des filles de Bernadette, Arlette 
Compan, déléguée à l'organisation des expositions de 
"l'Art'llingeoise", présentait une émouvante rétrospective de 
ses œuvres. Une belle densité d'inspiration dans une approche 
souvent figurative, parfois stylisée, voire épurée. Au 
côtoiement des objets familiers comme lorsqu'elle nous 
conduit à frôler l'imaginaire, l'artiste nous propose une 
démarche imprégnée du bonheur vécu à l'instant créatif. La 
démarche picturale nous touche, à force d'être sans artifice,  
simple et honnête. 
  
Une occasion de rappeler l'engagement actif de Bernadette 
et son époux Edmond, lui aussi disparu, au sein du CLALS, dès 
l'origine dans les années 80/90; présents et "toujours 
partants" sur le terrain des manifestations. Nos amis 
allingeois ont tous en mémoire, entre autres, leur formidable 
investissement associatif, communal (Edmond a longtemps été 
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membre de l'assemblée municipale) et familial, lors des 
"Chœurs de Savoie". Un ineffaçable souvenir également 
partagé par les choristes hébergés, de Hongrie, de Crimée ou 
français. C'est avec affection qu'ils nous en reparlent encore! 
Merci Bernadette, Merci Edmond. 
 Merci à Audrey, à Arlette et aux artistes allingeois d'avoir 
permis ce beau retour dans le patrimoine culturel et humain 
de la vie du CLALS. 
      Jean-Yves 
 

************** 
 

• Le "coup de coeur" de DENISE RUFFIER : 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

 
Tableaux de René BARLE 

( Coulanges les Nevers-58)  
 « Les copains de la Neuille, La chasse aux papillons et 

 La quête (L’homme de la Mancha) » 
Présentés au Puy en Velay 
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LES RENDEZ-VOUS DU CLALS EN 2018 

 

• ASSEMBLEE GENERALE : lundi 29 janvier 2018 
Aérospatiale Allinges 

•  Entonnons des canons. :....jeudis 25 janvier, 1er mars, 
29 mars (séance ouverte à  tous) à "l'aérospatiale " 

• Lecturobus  : lundis  5 fevrier,  8 avril,  1er octobre, 3 
décembre au Restobus -Ligne 13 à Vongy. 

• Chœur  de Crimée : dimanche 18 mars au château  
Saint-Michel d'Avully  

•  Printemps des poètes : date et lieu non fixés à l'heure 
actuelle. 

•  Poésie  en Chablais : dimanche 13 mai au château Saint-
Michel d'Avully. 

• EXPOSITION DU CLALS   à l’ART’LLINGEOISE de mai 
à septembre dates à définir 

• Salon artistique international de Haute-Loire  du 
mercredi 8 août au vendredi 24 août  au Puy-en-Velay.  

• Le CLALS dans tous ses états : du mardi 21 août au 
dimanche 2 septembre.  

•  Un concert dans la chapelle de Mésinges et un concert 
champêtre sont prévus - reste à fixer les dates et les 
intervenants. 

• Le festival des chorales fin novembre  
   A VOS AGENDAS ! 
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RESULTAT DE NOTRE CONCOURS 
MELI-MELO DE TABLEAUX 

   JEU N° 1 Voici les peintres auxquels nous avons emprunté des tableaux: 
Françoise Mahieu, Catherine Pizzimenti, Jean-Paul Cleret, Valérie Mora, 

Marité Lachard, Danielle Noel, Christine Apchain Delafont, Sylvie 
Rohaut, Jacky Thibout). 
Montage Denise Ruffier. 

 

RESULTAT DE NOTRE CONCOURS 
LES INTRUS 

JEU N° 2 Dans ce tableau, peint par Denise Ruffier, des intrus 
avaient envahi la toile du Déjeuner des canotiers : 
Aline (Patricia Chatelain) joue avec son petit chien.  
Derrière elle Hippolyte Alphonse Fournaise alias Marcel Maillet. 
Accoudée à la barrière sa sœur Alphonsine (Nicole Masset). Au 
premier plan a droite le peintre Gustave Caillebote, (Jean-Yves 
Masset) canotier, architecte et millionnaire,  écoute discrètement 
l'actrice Ellen André (Sylvette Divizia-Bayol)  tandis que Maggiolo 
(Bernard Sublet) directeur du journal "Le Triboulet " se penche vers 
elle. Au centre Angèle – Denise Ruffier- Derrière elle, le poète Jules 
Lafforgue –Jean Pierre Hoizey. 
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Merci à tous ceux qui ont participé à la  

réalisation de ce bulletin : 

Andrée Boullet, Arlette Compan, Thierry Coulon, Lyne Gael 

Galan, Philippe Guichardaz, Hélène Lavorel, Marcel Maillet, 

Jean-Yves Masset, Nicole Masset, Janette Prost, tous les 

peintres, poètes et artistes du Clals pour la rédaction, et 

Denise Ruffier pour la mise en page.  

Et à James  GAILLET pour ses photos. 

RAPPEL concernant le bulletin : 
Ce bulletin est fait pour vous, membres du CLALS. Nous vous 
rappelons que vous avez la possibilité d'y faire figurer un 
texte, une information, un récit de voyage, de parler de vos 
coups de cœur (film, livre, auteur, musique ...). La seule 
exigence est que ce soit en rapport avec l'art. Vous pouvez 
également faire des suggestions. Pensez-y dès maintenant 
pour le prochain bulletin ! 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

CERCLE LITTERAIRE ET ARTISTIQUE LEMAN SAVOIE 
Association loi 1901 déclarée à la Sous Préfecture de Thonon le 
 5  octobre 1994          Siège Social : Mairie 74200 ALLINGES 
Présidente : Nicole MASSET 
Vice Présidente : Isabelle DUMAS  
Secrétaire : Jean Yves MASSET 
Secrétaires adjointes :  Arlette COMPAN, Janette  PROST 
Responsable Expositions : Arlette COMPAN  
Trésorier : Jacqueline FENIX 
Site internet : Bernard SUBLET  

 Cotisation : 30 € ou 45 € pour un couple par chèque à adresser à 
 Nicole Masset  La Chavanne 256 B Rue du Stade  
 74200 ALLINGES  

Contact Présidente : Tel 06 83 32 77 22     
  Mail : jy.masset@orange.fr 

clals.arts@gmail.com       blog : leblogduclals  
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                 Jean Pierre HOIZEY            
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